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PLUS DE 300 PIECESNouvelle* d« Montréal
Montréal, 21—Alexandre Dumou

lin a été arrêé aujourd’hui sur une 
accusation d’incendiat.

—Un des amis de VEtendard a dit 
aujourd’hui qu’il y aurait prochai
nement une réunion des diec leurs 
de ce journal pour décider quelle 
ligne de conduite serait tenue à 
l’égard de la lettre de Monseigneur 
de Montréal.

—Narcisse Lapierre, commerçant 
de chaussures, a été arrêté auj 
d’hui sur la demande de sa fei 
Zêlia Lecours, qui a appris qu’il 
s’était marié il y a deux ans aux 
Etats Unis et qu'il avait l’intention 
de retourner avec sa seconde femme. 
Lapi-rre a consenti à reuietire ses 
biens à sa femme pour ses créan- 
c ers, et il a été remis en liberté.
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Il I I)oui 0 mLes convois partiront de la gare de rue Elgin 

comme suit
T AIN EXPRESS I)E MONTREAL

TRAIN EX 
• « ant av»c

U rand Trône k Coteau pour IV 
Montréal »vec les train du Urand Trun 

et le Sud Est, s Tirant là à 11.30

3 Oi' 7 00 » «0 • 30 1(11(1
Banque de Parle et Paye-Ban

Paris, 21—La banque de Paris et 
des Pays-Bas a déclaré nu dividende 
de 40 frj. Cela a produit une im
pression très favoraole sur le mar
ché général.

Le premier paiement de 125 francs 
sur .es actions du nouveauCumptoir 
d’Escompte sera p'acé en rentes, 
suivant la loi, comme garantie des 
souscripteurs.

I au i SD
Au Prix Coûtant
SANS RESERVE
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■i 00 {MIS 
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l'Kxi-r, hs du2M«g® iLa question aalvernllalre
Montréal, 21—Le Monde publie la 

communication suivai.te de Mgr 
l’archevêque de Montréal sur Ta 
question universitaire.

Mgr l’archevêque de Montréal 
vous prie de ne publier absolum nt 
rien au sujet de ta ques iou univer
sitaire, avant que l’autorité n’ait 
publié le texte du document du 
Samt-Siège à ce sujet.

Une “ Constitution ” sur VUniver
sité Lavai a ôté donnée par le Sain'- 
Siège et elle tera publié eu temps 
opportun.

11 pourrait

8 4
L’Est

66 E3T 68 H/TTZE SPARKS. 4.50 i-.lt.
à 8.20 p.n te raccordant avec le* trains du 
Ver.ûoi.t Central et du Grand Tronc pour 
l’Eat,

Le* co'iv 
p,m «le l'K 
aveulir*. , 
et du B-d 

Char l'liais 
Montréal.

Un train militera 'a Rare du chemin Rich
mond à 7.48 a. ai. et 4AO p. ni. n raccor
dant p.vec las trains Express de Montréal.

iiôô un ■!« r rovit.r 2 caiHHOH de cha
peaux do i imvm ».

Notre déparU nieni do Mercerie oit mal i- 
tmiaiil au com| lot.

Ch. de fer !’■ e- Pêro-
oo no>

2 30 9 30 8 00—CHEMIN DE FER—

INTERCOLONIAL
....y ois arrive* o 

t t, se
Montré

nt à 12 30 p. m ci H 10 
irdaut â la gare Hou

les trains de l'Kst
I b :sEmigration aa Canada U e.o

2 k)Lo idres, 21—Hier soir, a la cham 
bre ues communes, Sir Geo Camp 
bell et M. Munro Ferguson out sou 
levé un débat sur la question de 
l’émigration en s’oppo 
qcête ordonnée par le gouverne
ment. l^e rapport sur l’émigration 
des Crofters a été adopté. L s £10,- 
5l0 ont été votes.

Deux cent vingt enfants choisis 
par le Dr Bernardo, partent la se
maine prochaine pour le Canada. 
Sur ce nombre, soixante-dix se ren
dent à la ferme industrielle du Ma
nitoba et le reste dans Uniario.

N. FAULKNER & FILSH Pullman sur les trains deers..........
Ch. de 1er Can- At ■— 

Alexandrie, «thol, 
Lucgan, fcaeti

111 ldi ItlIDli «liLa Route de la m 
et Fret entre

aile Royale, de Pacsagers 
le Canada et la Grande

1 30 U41
LE

sant à l’en- PLOMI1 \GK^ET—' 700 3 *) 8 00 1 30
La Route CHAUFFAGE etdire te entre l’Ouest et trui les 

points du Bat du St Laurent, de la Baie 
Jes Chaleurs et du Nouveau-Bn 
wick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile Pri 
Edouard, le Cap Breton et Te

D'élégants chars dortoirs (Luffei)et salons 
pour le jour tout neuf sont attaches à cha
que train diric*.

Les passagers pour la Grande Bretagne 
ou le Conruent Européen en laissant Toron 
to par le train de 8 hra. a. m. le Jeudi rejoin 
dront le Steamer delà malle tcéamque le 
samedi à Halifax.

Tou» les avantages q :e co nportent d»s 
Elévateurs, Entre, ot^ et D.icks de première 
classe sont offerts é Halifax pour f'expétfl- 

rchandiees.

Hïy avoir témérité «’t 
danger de p-éjuger inutilement les 
esprit», en se permettant des asser- 
ou des commentaire 
et trop souvent sans

C'earsane 4e Bears
—Les Belges de Montréal ont 

commandé une magnifique cou
ronne de fleurs pour être déposée 
sur le cercueil de leur compati lote, 
M. Xh oueL

2 OO non EXPRESS DE BOSTON ET NEW-YORK 
VIA ROUSE’S POINT

1 P IUT Qu,ttera Ottawa, gare de la 
l'AlU A • «à rue Elgin arrivant a Rouse's 
Point â R 40 p. m et s« raccordant à col en
droit avec les trains du Vermont Central et 
Dataware et Hudson, pour l'Est et ,e Sud, 
arrivant à Boston à 7 40 tt à New-Y. rk à 7. 
00 ie lendemain ma'in.

TOITURE»

etreneuve. Aylmer, hardly, ete. 
ûuyon, Tétreauvlile. 
Gatineau, t. 1* jours,

4 Hiver Déeert......
il ling's Bridge.........

Cummin ie' et Herd-
man h* Bridges........1000

Roches erville,ete.... 1000 
Orleans et Roblllard. lOQO 
ArohviUe 9 30
M' rlvale-lundl, mer

credi et vendredi...
Ma les anglaises-via
vfi'Ya!ïî&.ï.«

F- G. JOHNSON & CIE •s prématurées 
fondements. M 600TABLE HORAIRE Ingénie 

fage, de ti 
en cuivre.

Ohantepleur- en cuivre, Valves, /n»;*ro- 
levri et Boiiilluires.

M' rs^7' !A#l' *t0 '' Oe0ute*1<>uc» net-

i(ü • ura et nos 
uyaui en

«urs d'nppare 1st 
fer en plomb et

de chauf-
u,„
!,«JLigne directe pour Montréal, Québec, Bot*- 

ton, New-York. Toronto, Détroit, Chi
cago et tous les points à i'E t et à

10110
De* . Pars dorloirs pullman sont attachés 

au* trains entre Ottawa et Boston. Les pas
sagers d'Ottawa pour New York prendront 
Le Pullman à Saint-Albans ou a House's

Lee bl'lets, les lit* et tous autres ren
seignent ut peuvent être obtenus au bui 
des billet., -.s la cité ou aux Staiione.

B. J. CHAMBERLIN, 
Surintendant Général

Une lettre 4e « bomberlain ■<30 SW nal. 
r lel’Ouest.

ois quittent la gare UNION
Londres, 20—M. Chamberlain, 

dans une lettre à ues électeurs, dit 
que le temps es' a: rivé où le gou
vernement devrait se montrer prêt 
à non melt e à la chambre un pioj^t 
de loi destiné à remplacer celui ue 
M. Gladstone.

H-pente que si un 
agraire très vaste était

il' reofvoi s tuyaux à vapeur

uce, Eviers et bains, etc. 
en “ Canada Plate ” #

*l Lieux 

Couverture 
galvanisé'.
tl!SàAai?chaSrr CDK‘n’ de P8A8g —

comme eluit :
do eavsunplém.. ....tlon du grain et de Lu 

Dea années d exnériei.ce prouvent que le 
chemin de 1'Intercolonial est la ligne la plus 
sûre et la plus api .le offerte aux expédiieurs 
de fret entre le Canada et la Grande Bre
tagne pour ta connection avec les steamers 
allant à Liverpool et G.ascuw ou en rtve

loutés information i 
Ira Ihport de fret et rie passagers et 
lets peuvent être obtenue en s’adrci

E. KING, agent des billets,
27, rue Oparks, Ottawa, Ont

t tôleNouvelle» 4e Québec
Québec, 21 -Le maire a lancé une 

proclamation pour de neuve Tes 
élections dans les quartier Si Roch 
et Jacques C irtier, où les échevins 
ont donné leur démission au sujet 
de la location de la salle Jacque»- 
Gartier.

—Hier matin, l'Assemblée Légis- 
I live b porté à 12,500 le salaire du 
R cord-t dtr Q teb c, salaire qui 
autrefois était de $2,000.

—Un pénible accident es: arrivé 
arrive vendredi dernier à Portin' f. 
Un petit garçon de c inq ans appar
tenant a un charretier du uo;u da 
Gigna , gLssail av. c d’autres en
fants t.r le bord de la rivière Port- 
neuf, lorsqu’il di-parut tout à coup 
sous la glace. Le cadavre a été re 
trouvé dimanche matin.
- Hier ont eu lieu à St Roch, les 

funérailles du jeune Dehnnac»*, sol
dat au 9e Voit geurs deQuéb c, qui 
avait fait la campagne du Nord- 
Ouest quoiqu'il n’eût alors qu’une 
quinzaine u années/Si ulemmit quel- 
ques officiers et comp; gnous d’ai mes 
au défunt y assistaient, la famille 
ayant préféré des funèiaillescivile», 
mais ie cortège n’en était pas moins 
nombreux,

—Le gouvernement a fait adop
ter, hier après-midi, son bill sur la 
loi des licences. Il a rejeté 
les demandes qui lui ont été faites 
de la part des autorités religieuses 
et des citoyens de Montréal.

Le gouvernement a refusé à la 
cite de Montréal le droit de fixer le 
nombre des licenc s.

Winnipeg, 21—L’élévateur Kori 
son et Cie, â Carberry, a été com
plètement détruit par le fm, mardi 
matin, avec tout son c ni tenu. 11 
n'y avait pas de service de feu à 
Carberry. M Adam Mackenzie, de 
Brandon, avait d-ms cet élévateur 
13 000 minois de blé qu’il évalue à 
•10,000. La bâtisse valait $7,000 et 
était assurés à sa pleine valeur.

Pêcheries 4e Terreaeuve
St Jean, Terreneuve, 20—Le stea 

mer Wolf est arrivé d* la pêche aux 
loups-marins avec 28,000 de ces 
poissons. Tous les stumers de 1 est 
sont chargés de 200,000 loups- 
marins.

Cette arrivée est plus à bonne 
heure que d’habitude ; la saison de 
pêche n\ tant au reste que du 10 
mars seulement.

Le nombre de loups-marins qu’on 
dit être pris jusqu’à présent 
celui de l’année dernière.

L'arrivée à bonne heure permet
tra à tous les armateurs l’occasion 
de faire un second et même un troi
sième voyage.

Pour Momtbsal, Tboii 
RiviXBxa, Quebec St. 
Jea*, N B , Halifax 
et tous les pointe â 
l'Est.

f Pour Kingston, Peter- 
! iioao, Tûhomto, Dfc- 
I i but, Buffalo,
] Gi T y,Chic a oo et 

les autres point, a 
( l'Ouest,

4.30 A.a. 
7 ilO “ 
4.40 P. M.

^téreEdMiloé*. A^ l’oireegletrAment dol-
elMitredMauSiw précédente™ ““ “T""1 *

Heu'e« du Burean, de8 a.œ. 6 9 a.m. 
MandaU eut la pue te et la Banque d’Kpe 

de » a. a- à i p. m.
rgnee

» , - OAJlN.Manred.fVat..Bureau de Poeted'Ottawa, (
Novembre 1887. t

668, RUE EUSSES, 668PERCY R. TODD,
Agent général dea Pi

t de lo 
pté av c

le consentement des deux parti» 
ceia amoindrirait les difficultés qui 
empêchent de donner à 1 Irlande un 
gouvernement local.

proje 
t ado relatives aux iger*.

En face de la rue George.
11.30 A.M. 
11.00 P.F.

B*y

FONDERIE DE HULLNETTOYAGES TAPISGEO W, ROBINSON, agent pour lee p%(- 
eagAre ►! le fret de l’Eat, 13tij, rue 
Saint-Jacques, Montréal. Le soussigné vient de 

delà fonder!• rie Hull 
préparé à exéoi-ter loin 
dai s la ligne de lu

Iesfvlclieu
D"blin, 21—Une troupe de 300 

hommes de po ice et su.dats a fa t 
des evictio s à Townai y, Uougai, 
aujourd’hui. Une foule nombreuse 
sympathisait avec les locataires, 
mais elle fut leirorisée et ne fit au 
cun*1 rèiistauce.

A LA VAPEIJK
Lee tapie sont nettoyée et lee plomee répa- 

â la vapeur ebes
STEPHENS WILKINS,

129 rue Aughxla. 
rçLe* ordre, peuvent être laissée au No 78, rue

faire l’Mc uleltloa 
alnt naat

Express local i>our Al- 
mon i l, Parkbhham, 
Ahnfeior, B*h 
Pr.MOBOKK, CH A L K, 
hirga et autres, 

f Pour Poet A b t b c e 
Winnipeg, Victoria, 
V aeoocveb et tous 
let points sur la cûte 
nord-oue^l du Pacifi

3.30 P M. 
n.0f Minuit

Pendant ce MoisD. POTTINGER, 
Sunntendaui-

Bureau dn Chemin de Fer, ) 
Moncton, N. B., 20 Nov. 1888. J

ion tes f o’’tes ri ouvrages 
n irrie, pié< es lég ir> s oa 
dimeuHio .e, au plue bas

pesantes SeGénéral.

™ ',llvn‘g',a f“il * •»“ 6l»bU,H-

Habillementa complets tout 
laine pour $4.60

12.01 MINCIT VINAIGRES T. I.AWaOHT
ry, Hull,

<I«*orge, Ottawa.

Affaires teutonnes
Berlin, 21—L’empereur et l’impé 

ratrice out dîné, hier, avec le comte 
de Waldersee.

Le Volks Zeiiung, supprimé ré
cemment par le gouvernement en 
vertu de lu loi contre le s cialism1', 
est paru de nouveau sous le titre d« 
Sukunfi.

Il y a tout1 probabilité que l’en
gagement du prince héréditaire de 
Hohenlohe à l’une des jeunes prin
cesses de Galles s -ra annoncé pro
chainement

Lee voyayes 4e l’empereur Gell-

Berlin, 21—Ou annonce que l’em
pereur et l’impératrice iront passer 
l’été à Pot-dam, où ils recevront la 
visite du Czar, de l’empereur d’Au 
trichï et du roi d’Italie. On dit 
aussi que l’empereur a accepté l’in
vitation de la reine Victoria d’aller 
visiter l’Angleterre et que l’on or 
ganisera des manœuvres 
l’occasion de sa visite.

Habillements faits sur com 
mande seulement $10 Ml Kue.Brvw

Pour Pbss'iott, Nkw- 
Yohk et ions le» 
points dans l’Etat de 
New York.

VINIIGRERIE DE KINGSTON. 
_A_. TT A AV. & C113 

MANUFACTURIERS

8.00 A.M. 
1.43 r.M. lu Grand Magasin de Hardes

MO.lfltKS Kl lîiJilj DRIESNee S«6 et *71, rue Welltuytee
J0S LANDREVILLE Un a^fortimont complet aux p'iï» bai 

prix. Chaque article est garanti tel qu'on 
lo re pré».Mit • e non l’«rg,nl voua ira remis 
Reparations rin inoritriw avec «mn nt riant 

rfsglrh de l'urt vh'z jj NOUEZ 
No.30 run Killeen, p ès du pont rii-sHopeure

4e Tlaa Bleues. Cidre, Huit* et eetr* 
VINAIOBE»

Garantie Purs eons ton» lee Rapports.
7» VENTE A OTTAWA

Ica Principaux Epletere.

Bihets d’entier parcours, tables horaires, 
cartes et tout autre renseignement peuvent 
être obteour eu tin een des billets de la Ci.é,
No. 4 i rue Mparlu.

J. E. PARKER,

sel Bue «perks

ries de louage, Chevaux et Voilures 
tnler ordre. Cooimende» exécuU-es 

Communication» pur telé-•ans retard, 
phone.

C té.
D. MoNICOLL, 

Agent général des Passagers. 
LUCIUS TUTTLE,J 

Géi ant des Passagers.
LE PLUS GRAND
LE MOINS CHER

SPECULATION.
Geo A. Borner,

BANQUIER & COURTIER

G. PHILBERT
leroiriTEuiLOTERIEW. K BROWN î.. ET-

«Ire Mrllleur AweortlmenS 4a’TAPISSERIESJMANUFACTUBIEH et MARCHAND 40 et 42 Broadway et 51 New 
Street, New-York City.

Parta; Titres, Graine, Provisions et 
Pétrole achetées, vendus et négo

ciés sur marges.
P. S.—k. cri l’es pour brochure explica-

NATIONALE Montres et llijoiteries
DE LA VILLE

98—RUE RIDEAU—98

AMERICAINE», ANGLAISE» KT 
BOOSOAIHEH

Oela des rue» Dslkonate et 
S »lb I-Patrice, Ottawa.

CH A USP. V UE8 EN GROS
A transporté son établissement au

No 01 ROE UIDEAU.OTTA WA

navales à

Mut—pee 4'aa prince tire.KOBINSON &CIE CLASSE U.Berlin, 20.—La primasse Irêné?, 
fr-mme du piince Henri de Prusse, 
li ère de l’empereur Guillaume, a 
donné le jour à un fils.

L* vente 4e Cuba
Madrid, 20.—Au sénat aujour 

d’hui, M. Muret a dit que ie gou
vernement ne connaissait rien de la 
nréteudu vente de file de Cuba aux 
États-Unis.

li a dec.aré qu’il n’y avait p.s 
aistz d’argent dans l’univers entier 
pjur acheter la plus petite paitie du 
territoire espaguo', et que si cela 
devenait nt-ceesane les Espagnols 
•auraient comment défendre leur

G RAI N ÊTIh RS et FLBÜRI8T 
Marchanda de tout* ■emenoee, Jardinières 

et potagères, bouquets de fleurs, plantes et 
toutes sortes d'ouvrages en fleura pour céré
monies de mariage ou enterrement, une spé

A VIS AUX MERES—Le "Sirop Calmant 
XX de Mme Winslow ” devrait toujours 
être employé quand les enfants font leurs 
dente. Il soulage immédiatement les souf
france» de ces pauvres petits, produisant nn 
sommeil naturel, paisible, en rainant dispa
raître la douleur, et les jeunes chérubins 
e’éveil.ent aussi ‘‘ brillants et frais qu'un 
bouton de rose.” Ce sirop est très-agréable 
au goût. Il apaise l'enfant, amollit ses gen
cives, enlève toute douleur, fait disparaître
les souffrances intestinales en réglant la di- __ ___ __ _ _

150,000.00

En Gros et en i etallLB 21KMB TIRAGE MENSUEL 
AURA LIEU LE a. a a. McMillanMERCREDI, 20 «ABS 1889223 Sue Rideau, Ottawa, Ont

A 2 HEURES, KM., Vltree, Etc.
DH H. A. KBNNzSuY

GEORGE COX Gradué de l'Unlvoreité McGill, Montréal 
et membre rie l’Awociatloa des Mériecinr 
et Chirurgiens d'Ontario.

VALEUR TOTALE DES LOTS ARTICLES DE PEINTRE ER GÉNÉRAL
LITHOGRAPHE, GRAVEUR,

CLICHEÜB et MKDAILLBÜR
S6 RUE METCALFE

gestion, et est le meilleur rem 
contre la diarrhée, soit qu'elle provienne 
la dentition va d’autres causes. Vingt-ci 
cents la bouteille, 
mandes le “ Sirop 
low” et ne prenne 
tlon.

*48 Hue Hâsleaii

Ayes confiance et de- 
caimant de Mme Wina 
aucune autre prépara-

GRANDE OUVERTURE
-D’UN —

HAONiriquK magasin

CHITTY & CO.

IuMBleiirscilpIs
OTTaWa, Ontario Gros Lot: Un Immeuble dfl SfcOOO.OO.

VOITURES SE PUCEBOI. NOMENCLATURE DES LOTS :
DE PREMIERE CLASSE.

Communies ion téléphonique en tout temps
Mat-Patrie^ «Niai

GUSTAVE RICARD

T. J*. SEATON 1 Immeuble de-.....$6,000.00 $5,000.00
1 do ___ 2,000.00 2,000 00
2 Immeubles de..- 1,000,00 1,OCX) 00
4 do ______ 600.00 2,000 00

10 do ______ 800 00 3,000 00
30 Ameublements.... 200.00 6,000.00
60 do ............ 100.00 6,000.00

Montres d'or-..... 60.00 10,000.00
Montres d'argent 10 00 10,000.00
Services de toilette 6.00 S,000.00

Washington, 21 — Le président 
Harrison a transmis, a- j urû’hui, 
au Sénat les noms des uouvtaux 
titulaires suivants :

Freder.ck D. Grant, d j New Yoi k, 
ministre plénipotentiaire en Autn 
che.

John G, New, de l’Indiana, con
sul-général des Etats Unis à Lou 
dies.

Seligman et Frères, de Londres, 
sont nommés agents du départe
ment de la marine des Etats-Unis à 
Londres.

M. White law Reid n’a jamais de
mandé à être nommé à aucun poste 
diplomatique Le président Rarri- 
son ST.it »ongé à l'en.oyer à Lon- New-York," 21—Un chien de 
dies, mai» on craint que D part Terrenenve enrage a cauaé, h er 
pria» par lui dan» la Tnbune en fa- niatin, une panrqoe dan. le 9e quar 
»enr du Borne Rule nuirait aux tler. Deux homme, et deux femme. 
Donne, relation, i entretenir avec „nt été gravement mordue On a 
le gouvernement tory. tué ce chieo.

excèJe Herleger et Bijoutier
Marchand ie Montres d’Or et d’Argent, Pen
dule*, Anneaux et Bijoux de toutes sortes. 

Tous lee ouvrages sont garantis.
et UIjm Wellington, Ottawa

TAPISSERIES, PEINTURES, HUILES 
VBHNI8, ETC., ETC.

------DE-------

PROPMTtS FiiVCIEIIES1 12-87-88

48 HUE ELtilaf, OTT4WAécutons aussi toutes sorte’ d’ou-HOTEL CÂHÀDIEH ▼rages à fresque et décorations en papier de 
tout genre. Venez noua voir avant d'aller 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti.

ETATS-UNIS W. O. McKAY PAS BE GOUTER GRATISItsr Irais valantCt-DgvAHT occreé par G. Lateimoüiluc

tear de Vins, Liqueurs, Cigares 
abacs ; ans i propriéiaire de

■aie aa boiMrOflter aabataalial aALFRED LEMIEUX
Résidence privée : 268, rue de l’Eglise. 
22m-U Magasin : 31, rue Duke, Chaudières.

•1.00La cvflve 4ca tfaeeraafla
Fall River, Mass, 11—Bas de chan

gement hier encore dan» la giève 
d s tisserands. Ces derniers ne 
sont pas retournés à l’ouvrage 
comme on s’y attendeiL

COUT DU BILLET

Il est offert au porteur de tout numéro 
gagnant de lui payer en espèces U montent 
de son lot, moins une commission de dix 
pourcent.

Lee noms des gagnent» ne sont pea livrés 
à la publicité, à mvins d’une autorisation 
spéciale.

Lee demandes de b.llets seront reçues 
jusqu’à MIDI le jour du tirage.

Tirages, le 3e Mercredi de chaque moi».
Le Secrétaire : 8. X LELKBVRR,

11»——- -

■Ce magnifique bétel (vient d’être acheté 
per M. John Johnson, ex-propriétaire dn

Royal Exchange.”
Les repas sont * rris à tonte heure, à la 

carte, système européen, et eons la surinten- 
dence <f un cuisinier français de première 
classe.

Vins, claret, sauteras, champsgn 
leurs de première qualité.
Cet établissement vient d’être meublé à 

neuf, les chambre» sont spacieuses et des 
mieux aérées, faisant face an par ** Eajor's

L’HOTEL RICHELIEU
a.m., jusqu'à i soir. Une bonne assiéter dé 
soupe, viandes, chaudes ou froide» de tonte» 
•ores Balades en grande variété, one spé

Agents pour les Commerçants de Bois.
440, 44» et 45» r— Swsssa. Jos. FORTIERe et li-

C’est le repas le plus succulant qoe vous 
pouvez vous procurer dans la ville et an 
pins bas prix que n'importe oh. Venea à 
“ l’International Hotel,’ ror la roe George 
et juges par vous même. *
G ). NICHOLSON^R^türa^uÏ! Pr0F* *

. EPICERIES EN GENERALW. J. ELLAED
-K Fabricant de charrues et Ibrgaiou

W»

10 RUE ST-GEORGK, OTTAWA

Constamment en magasin lee épiceries, 
thés et café» d# toutes aortes a des prix rai
sonnables. Venant d'ouvrir ee 
poete de commerce le souw gné compte sur 
l'encouragement dn public.

L’entrée privée cet 
et l’entrée générale d
636

sur T avenu McKenzie prisa restaurant aex Nos.
"jobiTjohSSt'ok, PrapMUin,t53«
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Aaneaeez LE CANADA h-ht-ctm:
J’importe direct»-oeat mon 

rhum de la Jamaïque ; eéjoor de 
gns en fûtaille garantie. C’est 
meilleur remède au m<wde

pour le froid.
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Bois pour plancher, Bois à
te.

ent en mains.

îs dans notre établissement

lunication tél-'ph niques.

fJSSELL HOUSE

MEUBLES
JBLES !

ND MARCHE
E A MANGER, de 
is les GENRES
:z

BPBELL

ie meubles, d’Ottawa 
et par la bonne qua-
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MPBELL
ès de la rue S parka")
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ie Rideao
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VEILLE
•BIETAIRE.

luteltion du poste d’affaires de 
pôcialement Voitures Légères, 
américaines noua avoue puisé 
■sure de garantir ent ère mis
ent sous notre direction ; les

curer et nos prix 
système qus nous mettons
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local ; c’ést le résultat 'de la politi
que nationale qui a permis le déve
loppement de grandes villes indus
trielles comme Toronto et Montréal, 
qui a ainsi accru les besoins de la

que notre agriculture est appelée à 
trouver aux Etais-Unis un vaste 
débouché, ils montrent là, selon 
leur habitude, une parfaite inintel
ligence des conditions de la Confé
dération et ils s’obstinent à prendre / consommation, et qui permet de 

maintenir les' prix en offrant à

CARTES PROFESSIONNELLESNouveau-Brunswick avec le Maine; 
les provinces maritimes avec les 
états de1 Ta ' Nouvelle-Angle terre, 
Québec avec le Vermont et le New- 
Hampshire, Ontario aven l’Etat de 
New-York. Cette comparaison dé
montrerait que l'accroissement de 
la population et l’accroissement du 
nombre d’acres de terre cultivées a 
été beaucoup moins considérable 
dans les portions des Etats-Unis qui 
nous avo sineot, que dans les pro
vinces correspondantes du Canada. 
11 en tst de môme pour le prix des 
terres; et nous avons vu récemment 
que, dans le riche état de New-York, 
le prix des terres avait diminué de
puis dix ans, et qu’il était inférieur 
de plus de 114 par acre au prix des 
mômes terres dans Ontario. Mais ce 
n est'pas tout ; le développement des 
Etats Unis a eu pour conséquence 
de concentrer tout le trafic dans les 
trois grands ports de New-York, 
Boston et Baltimore. A l’heure ac
tuelle, New-York figure pour 65 0;0 
dans Vensemb’.e du mouvement 
d’importation et d’exportation ; Bos
ton et Baltimore pour 20 0/0 et il ne 
reste que 15 0/1 pour Philadelphie, 
la Nouveile-Urleans, Galvestown, 
Mobile, Charlestown, Savannah etc. 
A [la Nouvelle Orléans, qui com
mandait jadis tout le trafic du Mis- 
sissipi, le commerce sW réduit 
graduellem -nt à un tel point qu’il 
y 3 eu depuis tr-'iit-* an& une dimi
nution de plus de 100 mille tonnes.

Pense-t-on que celte perspective 
soit rassurante, en cas d’union, pour 
ie trafic du Saint-Laurent? Croit- 
on que le commerce d’Ontario, par 
exemple, et celui du Nord-Ouest 11e 
se dirigeraient pas vers les Etats- 
Unis plutôt que vers les ports cana
diens. L’ex-:mple de la Nouvelle- 
Orléans offri-t il quelque chose de 
flatteur pour Montréal et les ports 
des provinces maritimes ? Le com
merce de Saint-Jean, N. 13. qui a 
augmenté de 25 p. c. dans les dix 
dernières années et celui d’Halifax 
qui a augmenté de 90 p.c. dans la 
môme période, am ait-il eu, en cas 
d'union, à se louer du môme ac
croissement ? N est il pas certain 
plutôt que ce commerce aurait été 
détruit au profit de celui de New- 
Yoik, Boston et Baltimore 1

H n’est donc pas démontré du 
tout que l’annexion à un pays plus 
grand et plus riche soit un gage 
d'enrichissement. D’ailleurs, comme 
l'a encore fait remarquer très judi
cieusement M, Wood, si, cette thèse 
était vraie, elle ne s’appliquerait 
pas seulement au Canada et aux 
Etats-Unis ; il faudrait l’appliquer 
à tous les autres pays qui pourraient 
venir se joindre à eux ; ce qui équi 
vaudrait purement et simplement à 
la thèse de la supériorité du libre 
échange universel. C’est ainsi que 
les assertions du parti libéral rou
lent perpétuellement dans le môme 
cercle vicieux.
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La Preste résumé, dano une Impprtan’e cor
respondance, l'enaemble du débat oui a eu lieu 
«ur la réciprocité Illimitée ; et æ plaçant à un 
point de vue qui n’a peut-être pin été Kuffleain- 
ment abordé par les orateur, du cOté mln'eté- 
rlel. elle prend corps-A-corpe laqueetlon delà 
réciprocité e'Ie-méme, pour examiner e'11 est 
vrai que le Canada ait, comme on le prétend, 
des avantages A attendre d’une union avec le*

.....  $4.00

..... t.00
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érée* aux taux

SOUVENEZPar ligne 1ère 
“ Chaque 

Trois in
“ Un"1

Veuillez, s’il voua plait, ve
nir profiter de notre vente à 
bon marché de

pour un fait général et permanent 
un fa t strictement spécial à une 
portion des vieilles provinces.

Gomment les Etats-Unis pour
raient-ils être pour nous un marché 
d’écoulement, puisqu’ils produisent 
eux-mêmes plus de blé qu’ils n’en 
consomment et puisqu’ils commen
cent à éprouver beaucoup de peine 
à écouler leur stork en Europe à un 
prix rémunérateur ? Quel marché 
pouvons-nous erpéier à Buffalo ou 
à Chicago qui sont h s greniers du 
Far West ? Que pouvons-nous at 
tendre de l’ouest américain pour le 
développement de notre Nord-Ouest 
canadien, si ce n’est une concur
rence tffvénée ?

aubeéque 
par semai: OTTAWA, Ont

nte 0 05
Elsle-Unl*.

Cet article nous parait ai toplqne et al con
cluant, que noua croyons devoir le mettre nous 
lesyeuxde noe lecteurs.

nos agriculteurs une vente intérieu
re de plue en plus considérable. 
Supprimez demain nos manufactu
res il n’y aura pas plus de débou
ché ; et, avec la réciprocité, les 
marchands américains ne trouvant

— QU'UN DE 1ARGENT A PRETER

BELCtfURT & MâcCRAKE.N
Avocat*, Prœareora, Notaire», Eté,

ONTAKIO ET OUEBF.O
Scotlah Ontario Chambers, Ottawa, Ont,
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Il faut convenir que dans le cours 
de ce long débat, l’opposition n’est 
pas parvenue à présenter en faveur 
de sa thèse un argument tant soit 
peu plausible. Elle s'est efforcée 
de déprécier le Canada et de dé
montrer qu’il allait à sa ruine ; elle 
a affirmé que sa seule ressource 
était de se jeter dans les bras des 
Etats-Unis ; elle s’est complu dans 
queiqu s phrases vagues, par ex
emple : que les Etats-Unis étaient 
no're marché naturel et que la sup
pression de la barrière de la douane 
nous ouvrirait un grand marché ; 
elle a beaucoup parlé de l’intérêt 
des agriculteurs, elle leur a fait en- 
tn voir que la réciprocité leur per
mettrait de vendre une beaucoup 
plus grande quantité de produits. 
Ce sont autant d'hypothèses et 
d’affirmations dénuées de toutes es
pèces de preuves. En réalité, on 
peut dire que l’unique question du 
débat : “ quels avantages précis le 
Canada aurait-il à attendre de la 
réciprocité illimitée ?’ n'a pas été 
abordée de front parles orateurs de 
l’opposition.

Laissons de côté toutes 1 s ques- 
t'ous accessoires ; renonçons pour 
aujourd’hui à rechercher si la réci
procité illimitée est possible à met
tre en pratique ; si en fait la réci
procité et l’union commerciale ne 
sont pas exactement la môme chose ; 
et si l'union commerciale n’est pas 
l*pt 'ude infaillible de l’annexion 
politique. Bornons-nous à nous 
demander, en nous plaçant au point 
de vue purement commercial :

lo Si l'union du Canada avec un 
pays beaucoup plus grand et beau
coup plus r.ehe que Jlui, comme le 
sont les Etats Uni-, aurait chance de 
lui è're avantageuse ;

2o S’il est vrai que l'agriculture 
dut en tirer un grand profit ;

3o Quel serait le lésultat de cette 
union au point de vue de la situa
tion de nos industries.

Nouveaux Dolmans 
Nouveaux Pardessus 
Nouveaux Gilets 
Nouveaux Jersey

Cette Semaine

----- EST CELUIplus de concurrence dans nos com
tés, y achèteront les produits agri
coles au plus bas prix possible, c’est 
à-dire à vil prix.

Voi'a pourquoi on peut affirmer : 
lo Que la réciprocité illimitée ne 
servirait en rien à l’agriculture ;

2o Qu’en ruinant nos industries 
elle serait fatale à nos agriculteurs, 
dont les intéiôts sont solidaires de 
ceux des industriels et de la riches» 
se générale de nos pays.

VMND8KVI,22 MARS 1889 O’GARA & REMON

TailleAVOCATS. SOLLICITEURS, NOTAIRES, Kr-

Bloc Hay, rue Spaika, Ottawa, 0
PRES DI L'HOTEL RUSSELL

Martin O'Gara, O. R.

La chambre des communes a adoj té, 
hier, en troisième lecture le bill sur les 
liquidations, et le bill de M. Haggart 
sur les salaires des maîtres Je postes.

La résolution tendant à améliorer 
l’acte des doua» s et la résolution rela
tive aux pensions de la policj à cheval 

été également adoptées 
Ensuite la chambre a discuté en 

comité le bill de Sir John Thompson 
sur les lettres de change.

K. P. Rimo«

Walker, Mettait & blanchei
AVOCA Ta

Solliciteur», A*eui* Parlera» ,. 
taire». Notaire», etc. etc.

M. GALLAGHER 
nu vous donneraGANTS DE KID

La plupart des marchands 
prennent un profit aussi élevé 
sur les gants de Kid que sur 
les autres marchandises.

No. 34* Kue Elgin, OttawIl est vrai que les agr culteurs 
d’Ontario commercent avec ceux de 
New-York, et que les agriculteurs 
de Québec et des provinces mari 
times commercent, eux aussi, avec 
les états limitrophes de la Nouvelle 
Angleterre. Qu’est-ce que cela 
prouve ? sinon que la loi des dis
tances l’emportera toujours sur 
toutes les lois de douane et que les 
habitants de New York, de Massa
chussetts, du Vermont, du Maine et 
du New Hampshire, ont plus d’a* 
vange à nous acheter quelques-uns 
de nos produits et à payer les droits 
qu’à faire venir ces mêmes produits 
de beaucoup plus loin et à payer un 
fret su périt ur ffux droits. Ce débou
ché existe pour notre agriculture ; 
il représente 17 mi lions ; félicitons 
nous-en Mais quand on vient nous 
dire que si le tarif de douane n’ex
istait pas,nos agriculteurs vendraient 
aux Américains beaucoup plus de 
produits qu’ils n'en vendent cctuel- 
leruent, nous renonçons à compren
dre ce que peut bien signifier cette 
hypothèse.

il nous semble, en etîet, que, tant 
à la consommation intérieure 
qu’aux Etats Unis, à l’AngK terre et 
aux autres pays, l’agriculteur cana
dien vend tout ce qu’il produit.

Comment la réciprocité illimitée 
pourrait elle lui permettre de ven
dre plus qu’il n’a à vendre ?

Jamais nous n’avons entendu dire 
que nos agriculteurs aient ôté obli
gés de garder du blé ou du foin 
dans leurs grarg s, faute d’avoir 
trouvé un acquéreur. Nous n'avons 
pas entendu dire non plus que la 
surabondance des produits amenés 
par eux sur le maiché ait jaihais 
entrainé un avilissement des prix. 
Ceux d’entre eux qui ont eu les res
sources disponibles pour accroître 
leur nombre d’acres en culture, ont 
vu augmenter leur vente en nrêine 
temps que leur production, sans 
qu’il en résuliât une pléthore. Si la 
quantité de t rre cultivée n’aug
mente pas plus vite, c’est que les 
capitaux et les bras manquent pour 
faire mieux. On ne voit pas ce que 
là réciprocité illimitée pourrait 
changer à cette situation.

A défaut d’augmenter le nombre 
des ventes, est ce que la réciprocité 
ilhmit'e aug m uterait du moins le 
prix de chique objet vendu et par 
conséquent le bénéfice du cultiva
teur canadien ?

PI6E0(■N FACE DU RUMKLL)

W.H.Walker. D.L.McLeau. C.AJB.anc.ie,
111.

La session du gouvernement de Qué
bec a été prorogée hier.

La rétiprocité illimitée ruinerait 
d’un trait de plume presque toutes 
nos manufactures. Le lecteur n’at 
teud pas que nous développons lon
guement cette dernière a.-sertion ; 
elle est trop claire pour avoir besoin 
d'être démontrée. Chacun sait que 
nos industries doivent leur nais
sance à la politique nationale, 
qu’elles n’ont pas encore atteint 
l’âge adulte et qu’elles seraient in
capables de supporter du jour au 
lendemain la concurrence des Etais 
Unis sans sombrer. , L’opposition 
admet elle-même, implicitement, 
cette conséquence. Elle n’a que de 
dures paroles tour nos industriels; 
elle les traite de monopoleurs, elle 
se plaint amèrt ment qu’on leur sa 
crifie l’agriculture et elle les déclare 
indignes d’intérêt ; c'est assi z dire 
qu’elle se résigne par avance à leur 
ruine et qu’elle est prê:e à paver de 
de ce prix l’inestimable avantage de 
donn.r une libre entrée sur notre 
sol aux produits américains.

Conclusions.
L’union commerciale du Canada 

avec les Etats-Unis ne serait pas du 
tout pour nous un gage de richesse. 
En principe les faits et l’expérience 
démontrent qu’elle contriburait plu
tôt à arrêter notre développera ent.

Au point de vue agricole, cette 
union, éminemment dangereuse à 
notre Nord-Ouest, ne peut offrir 
aucun avantage aux agriculteurs de 
nos vieilles provinces.

Au point de vue industriel, c’est 
la ruine pure et simple de nos ma 
nufaetures, la mort sans phrase, 
(finnombrabl s familles d’ouvriers 
jetées sur le pavé, la destruction en 
un jour de l’œuvre lentement et 
péniblement accomplie depuis 1878 
par 11 ans d’efforts et de sacrifices.

Et dire que la réciprocité illimitée 
est le seul programme avec lequel 
le parti libéral soit capable de se 
présenter devant le corps électoral !

NOTRE GRIND SUCCES dane
GEO. McLAtJTUN, L.L.B.

AVOUAT, ÜTC,

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

cette branche vient de ce que 
nous faisons i.ne étude spé
ciale des gants. Nous les ache
tons en grande quantité des 
fabricants eux-mêmes, et nous 
les payons comptant.

Le bill de M. Lynch sur les grades 
universitaires a été rejeté par le conseil 
Législatif du Québec à la majorité de 
dix voix contre quatro. roiJ. P. FISHER

Avocat, Solliciteur, Etc.
a6,„ wjjg-ssgfcy»-*..
.Scot il* h Ou tu r to t: bain be re, Ottawa, O.

Le MAI commence visiblement ù battre 
la campagne. Il compare le catholicisme 
à la secte des Mormons et lo bill des 
Jésuites à la polygamie ; et il so do- 
mando avec effroi ce qui adviendrait-, si 
une majorité catholique, siégeaint au 
parlement de Québec, prétendait quo sa 
conscience lui ordonne de voter des lois 
pénales contre lus héiétiques.

Le Mail ferait mieux de laisser les 
Mormons au LacSalé. Le libre exeicice 
de leur cuite ne 1« ur aya- été garanti 
au Canada par aucun tr ils n’ont 
rien à voir dans le débat Quant A ce 
qu; adviendrait, à Québci à des dépu
tés auxquels “ leur conscience ’’ ordon
nerait de mettre les hérétiques en prison, 
il arriverait tout s mpliment qu'une 
conscience mal éclairée leur aurait

Noua les marquons à un 
très petit profit, et nous en 
vendons vingt paires contre 
les autres marchands une. Con
séquemment nous sommes plus 
que satisfaits. iTaylor ucvjslzy

AVOCAT, SOLLICITEUR, RTC.
DUPUIS & NOLIN — BUREAU i —

Scottish Ontario Chamber*, Ottawa, n
FAITES FAIRE VOS

STtWARTi CHflïSLlH & GilDFHEfPHOTOGRAPHIES AVOCATS, SOLLICITEURS
Agent# pour ia (Jour Supreme et le Parlement

Chubres Union, 14 nu Metcalfe, Ottaw*, Ont]
McLkod Stkwart
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conseillé de violer l’acte de l'Amérique 
, britannique du Nord, et une loi punis- 

s&nt le crime d’hérésie serait bribée 
Nous en prévenons cha-

COSTUMES D’HIVER
F. H. Chryslbr

J. J. GodfreyScènes appropriées. Tout 
de première classe

AU STUDIO DE

comme verre 
ritablemunt le Mail qui nous paraît 
irè~ suspect de lever contre “ l'hérésie 
catholique quelque irosurc de pros-

VALIN * CODE
Avoeal», Solliciteur*, Etc.|

BLOC EG AN, KUE SPARKS
vis-à-vla l’ilotel Bussell.

enptioo de la môme espèce.
Mais revenons au fait s. v. p. lia 

question n'tsl pas de savoir ce qui ad
viendrait si en croyant obéir à sa cons
cience, une majorité catholique ou pro 
testante violait la constitution. La 
question est Je savoir si lo gouverne 
ment de Québec possède constitution
nellement lu libre disposition du do
maine provincial, et s’il a pu croire 
légitimement que “ sa conscience ” était 
engagée à ne pis dé'enir plus longtemps 
dans lo domaine de la Province dos 
biens jui n'ont jamais cessé d'appartenir 

, à l'Eglise catholique. C’est sur oe 
e le bill des Jésuites est inat-

PITTAWAY £ JARVIS
117 KUE SPARKS

Bradley * SnowTéléphone 361
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L'opposition «a b -aucoup répété 
que “ l’ouverture des Etats-Unis 
é jui vaudrait pour nous à l’ouverture 
d’un marché beaucoup plus large.’ 
I. n’y a pas d’apophtème plus sot 
et plus dénué de sens. L’abaisse
ment des barrières serait récipro 
que. En nous ouvrant le marché 
des Etats-Unis, il ouvrirait aux p o 
duits des Etats-Unis le marché du 
Canada. Est-ce nous qui profite
rions de la situation nouvelle ? 
Sont célesp-oduits canadiens quis’é- 
côuleraient aux Etats Unis ou bien, 
au contraire, ne sont-ce pas les pro
duits des Etats-Unis qui viendraient 
faire sur notre marché,une concur
rence désastreuse aux nôtres ? 
Toute la question est là. Le grand 
marché dont on nous ouvre la pers
pective a pour contre partie la me
nace d’une grande concurrence. On 
aperçoit le danger beaucoup plus 
clairement que le profit.

On nous affirme encore que le 
Canada, à partir du jour où il ne 
f irait commercialement qu’un avec 
les Etats-Unis, participerait du jour 
au lendemain à leur immense ri
chesse. Mais pour que cette sédui 
santé perspective fût autre chose 
qu’un pur mirage, il faudrait d’a
bord démontrer que toutes les par 
ties des Etats-Unis sont également 
riches ; et comme l’a fort bien ex
pliqué M. Wood (Westmoreland), il 
faudrait démontrer que l’union de 
territoires différents sous une loi 
commune a nécessairement pour 
effet d’égaliser entre eux les condi
tions de la production, les prix du 
marché, le mouvement général des 
affaires. Or, il suffit de jeter les yeux 
sur les Etats-Unis eux-mêmes pour 
se rendre compte qu’il n’en est rien. 
De développement dî la richesse ne 
s’est p. s produit du tout d’une fa
çon égal* dans la lé^-ublique améri
caine. Il s’est produit, surtout, pour 
la Nouvelle-Angleterre, dans les 
Etats de New-York et de Pennsyl
vanie, et pour les Etats de l'Ouest, 
dans les trois Etats de l’Ohio, de 
1 II lino s et de Hndiana. Dans les 
Etats de New-York et de Massa
chusetts, la valeur imposable des 
propriétés est plus considérable à 
elle seule que dans tous les autres 
étals de l’Ouest réuu s ensemble 
Dans l’Ohio, 1 Illinois et l’Indiana, 
elle était en 1880 cent cinquante fois 
plus graude que dans le Wisconsin, 
le Minnesota et i’Iowa.

Si l’on veut faire une comparai
son exacte, il ne s’agit pas de com
parer le Canada avec les Etats Unis, 
mais de prendre les états limitro
phes et de comparer par exemple le

GUNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteur», Etc.Colonie de Terreneuve

Agents four la Cour Supkèmk et les£
DKPARTKMBNT8.AU JC rpoint qu 

taqunblc Bimu: 25 ne Sparts, eo face de I'M RusselENTREPRENEURS DE CHEMIN DE FER
Arthur W. Guuary. F. C. Powell.

Le Globe déclare qu'il a toujours été 
fidèle au parti libéral, mais qu’il n’est 
pas et ne sera jamais “ l'esclave des 
caucus."

A for»*; de sc prolonger, cette quercl'e 
intestine finira par devenir ennuyeuse.

Que le Globe se sépare nettement des 
chefs libéraux, et qu’il so transforme 
tn journal indépendant, si c’est l’avis 
de ses propriétaires ; sinon que les 
chefs libéraux le fassent rentrer dans

Du moment où la question a cessé 
d’avoir une portée politique, elle n’inté
resse plus le public.

Le Gouvernement de Terreneuve sollicite 
des soumissions pour la construction et la 
mise en opération d'une ligne de chemin de 
fer dans la Colonie d environ 250 milles 
de long, les dites soumissions devant être 
adressées au Secêrtaire Colonial, St. Jean 
Terreneuve, qui les recevra jusqu’au lôième 
jour de mars, 1889.

Toutes autres informations et particulari
tés de même que les coalitions du dit 
contrat peuvent être obtenues sur applica
tion faite à M; O'Connor and Hogg, Procu
reur, Ottawa. Ont,

DENTISTERIE
ELEGANTS ATELIERS DE DENTISTE A HULL

Bien dYgnl meme a Ottawa
_ Le Dr B. S. Staekhou e, dentiste, 

diplômé du collège de Howard, Boston, 
licencié pour la Province do Québec, 
vient d ouvrir d’élégants ateliers de 
dentiste sur la rue Principale, à Hull, 
en face du bureau de Poste, où il se 
tiendra con.inuellemenL

US Rue Rideau et 11

DERNIEREII. Où allons-nous ?
V oilà les orangistes, eux aussi, qui 

en Font réduits à couper leur queue, et 
à désavouer les fanatiques.

L’Orange sentinel déclare

Examinons maintenant quel se
rait l'effet de la réciprocité illimitée; 
sur l’agriculture canadienne.

Des orateurs libéraux ont affecté 
de ne proposer la réciprocité que 
dans l’intérêt de l’agriculture ; ils 
lui ont offert un pont d’or. Ils lui 
ont dit que la suppression des lignes 
de douane serait pour le fermier 
l’ouverture d’une ère de prospérité 
sans précédents. Examinons froide 
ment ce qu'il y a fondé dans ces 
prétentions.

Pour nous démontrer que les 
Etats Unis sont le marché naturel 
du Canada, on invoque la compa
raison de nos exportations aux 
Etats-Unis et en Angleterre en 
1888 ; et on conclut de ce que cette 
comparaison laisse aux Etats-Unis 
un avantage de $9,674,877, que la 
difference eût ôté bien plus grande 
encore sans les entraves du tarit

Examinons ce tableau :

EXPORTATIONS Dü CANADA
En Angle- Anx

i Et a'.--Unis
,.60 $ 3 34:,308

Ottawa et f rescolYitchard & Andrews F. F, LEMIEUXqu’il n’s
rien de commun avec les groupes qui 
ont insulté les catholiques romains à 
Toronto à l'occasion de la Saint Patrick, 
et il ajoute que de telles gens sont un 
opprobre pour la ville de Toronto et 
pour la religion protestante.

Avocat, Sol.icilenr, etc, Agent pour la Cour 
Suprême, le Parlement et les Départe- 

mente publics.
Bureau : 74$ Bue Sparks, Ottawa.

•etrol» aux r hem ta* de 

Trois ministériel» wbaiKl am peu en 
ehouo. Sceaux, 
pea pour date* 
étiquetiez

81 voua roules taireLa réciprocité illimitée, qui est au 
fond lu môme chose que l'union com
merciale, aurait cependant, au point de 
vue financier, des résultats différents.

L’union commerciale suppose entre 
les Etats Unis et le Canada un partage 
du revenu des douanes communes; et 
ce partage, s’il étaité qui ablement fait, 
abrutirait à nous assurer annuellement 
une somme à p ju près égale aux recettes 
actuelles de la douane canadienne.

La réciprocité illimitée impliqu 
contraire, d’après scs inventeurs, la sup
pression pure et simple des droits de 
uouane entre le Canada et les Etats- 
Unis ; et par conséquent elle ne nous 
laisserait d’au'rc gressourej que la 
taxe directe.

Repirer tos Balances 

INSPECTER roi POIDS JSHli
„ . , Outilla*» pour Reli-

Alles ch es le sou*- ears. Rouleaux, eto.
■Igné. K lampe* en acier.

Chèque* et Billet* en 
enivre et en acier, Toronto, 21—M. M 

claquer son fouet, et 1. 
députés qui menaçaiei 
avec ie gouvernement 
sa politique des chem 
sont soumis à la disci 
trois : MM. Balfour, 
Robiliard.

Les résolutions pré 
gouveroement, cette a 
cordent les sommes s 
chemins de fer ci-aprèi 
Ontario et R vière à la l 
Manitoulin el North
Parry Round..................
Nipissingne......................
tiioi kville et Westpor

Dr FIStilAULT

----- DENTIST!
COIN des RUES RIDEAU et SUSSEX

----- OTTAWA------
Heures de bureau : de 9 à 5 heures.

La Gazette remarque avec raison que 
l’église presbytérienne de Montréal 
s’est gravement trompée sur le droit 
constitutionnel, en s’adressant à la Reine 
d'Angleterre pour désavouer le bill des 
Jésuites.

Aux termes de l’acte de l’Amérique 
Britannique Nord le désaveu impérial 
ne s’applique qu’aux lois votées par le 
parlement fédéral.

Seul le Gouverneur-Général en oon- 
seil est compétent pour désavouer les 
actes d’une législature provinciale.

C'est l’illusion plus oj moins vo
lontaire des orateurs libéraux de se 
figurer et d’essayer de soutenir que 
si les droits de douane n'existaient 
pas, l’agriculteur canadien vendrait 
ses produits aux Etat;-Unis, au prix 
actuel majoré du prix des droits de 
douane. Il n’y a pas d’assertion 
plus fausse. Le prix des produits 
agricoles est déterra né par le mar
ché local et par la loi de l’offre et 
de la d mande ; et quand les amé
ricains viennent nous acheter nos 
animaux ou nos céréales, la plupart 
du temps c’est l’acquéreur qui paye 
le droit de douane ; nous n’en vou 
Ions pour preuve qu'un exemple ré
cent qui a été fourni par M. Gi- 
gault, député de Rouvillu.

L’an dernier, le foin était rare

PRITCHAUD H ANDREWS
GRAVEURS EN GENERAL

----- No. 175 BUB SPARKS-----
Mme LETCH, 435 rueWellington

Agejcc pour la vente dee corset* lus 
Star Yatisi et a cure* genres.

Linge de corps confetti inné sur commande

M COLLINS VS*deArts aux Amateurs de Sport un assortiment complet d’articles 
à très bas prix, 310 rue Weiliington, OttawaD’où il faut conclure, que loin de 

constituer, cjmrne les libéraux le pré
tendent, un compromis avantageux la 
réciprocité illimitée, à supposer qu’elle 
fût possible, serait pire que l’union com- 
meicialo elle-même.

Nous avons actuelle 
co nplet 'armes à fen, appareils 
artieles de sport, etc., etc.

Envoyés votre adresse, nous vous en ver 
rons notre catalogue Illustré et no* listes de

J. D. HÜNTON * CIE

Vment un assortiment 
de pêche,Comme nos lecteurs pourront le voir 

dans noe dépêches de Toronto, la poli— 
t que de chemins de fer du gouverne
ment Mowat est conçue à un point de 
vue des plus égosïtes. Comme l’a bien 
fait voir M. Balfour—et ses chiffres 
n’ont pas été contredits,—les membres 
du cabinet Mowat trouvent bien le 
moyen d’accorder des subventions aux 
chemins de fer qui traversent leurs

Ottawa et Prescott devront se rappe
ler cette conduite de M. Mowat sux 
prochaines élections.

A CH1TKZ VOTRE PAIN,
JUL Viunts, à la Boni 
D. LES, propriétaire.

216—RUB DALHOD8IB—216

TABT&S, PAIN U*
anger.e Union,

Cest M. Balfour, d’ 
ouvert le feu. Il a expl 
qu’il s’est lait élire, il a 
t lecteurs de leur obu 
po'.r un chemin do fer 
absolument besoin. Le 
tions sont d'autant plui 
comté d’Essex n’a ja: 
sou du tréso 
min de fer. 
de la province, à IVx 
dernier et des comtés t 
Addington, opt eu de 
renies époques.

M Balfour accuse 
membres du gouvern 
ég Isles da is la dietrib 
Ocmers. il donne dan 
suivant les sommes qui 
représentés par les i 
tuels, ont reçues du ti 
cial.
MM. Mowat.....................

Hardy.....................
Fi aser.....................
Gibson...................
Drury....................
Ross (Middlesex).
Rose (Huron).......

M. Evanturel a suivi 
et a protesté au nom 
Prescott. Mais toutes 
t ons n’ont servi à rier 
▼ornement a été souti 
politique topte personr 
min die fer.

L'Empire vient de trouver un joli

Il a baptisé les partisans de récif ro- 
cité illimitée du nom de Hittites en 
souvenir de la i évolution présentée par 
M. Hitt, au congrès de \\ æhington et 
tans doute aussi tu souvenir d’un peuple, 
que les orieDtalUtes viennent do retrou
ver et qui avait disparu depuis plus de 
3,000 ans sans laisser de traces dans 
l’histoire.

JOHN KERRIGAN
PLOMBIER SANITAIRE

334 Ru© WelliRton 334
ITS.6Produite dee mines.$ 

Produite dee pê^he-
a Pelnluree tout** couleurs, prête» Spécialement recommandé pour le posage 

des appareil* de choullage.1.644,901 3 123,8V
Produit* ilee lorô e. 8,9.12,177 10,622 338 
Animaux et leurs

produits.. .......... 16 671,072 7,645,743
Produit* de l’agri-

cu.ture.................
Produits manufac

turés.....................
Diveis.....................

r public ] 
Tous les iNo 106 Bue LYON, OTTAWAHotel - Riendeaudans la Nouvelle-Angleterre. Des 

négociants de Boston envoyèrent 
des commissionnairei pourach ter 
le foin dis onib'.e dciis les comtés 
frontières de la province de Québec, 
avi-c ordre de ne pas dépasser 19 par 
tonue. Mais il arriva que, par suite 
de la sécheresse qui a sévi th.’z 
nous l’été dernier, le foin manquait 
également dans le Bas et dans le 
Haut Canada, et des ordres d’achats 
vinrent de Toronto et de Montréal 
au prix de 110 la tonue. Que se 
produisit-il ? c’est que les commer
çants américains qui avaient d’aboi d 
décidé de ne pas dépasser 19, élevè
rent immédiatement leur prix à 
•11.

Tenu ear le plan Européen et Américain. J. STEWART64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL4,202,740 10,306,278

1,762,874 1,682,625
66,340

Arpenteur provincial et ingénieur civil, 
bureau andeesue du ia pharmacie Mac- 
Gaithy, 284 rue WELLINGTON, Ottawa.

VEmpire rapporte que les jeunes 
conservateurs de Toronto sont en 
train de discuter la Fédération Im
pénale.

Il paraît que l’afiaire ne va pas 
toute seule. La première séance n’a 
guère vu fournir aue des objections 
sur le côté praticable de la fédéra
tion.

dftmment servie de* prémlw*n de la ealeoo. 
prépare» par dee cuisinier* français de premier 
ordre. Repae A toute heure.

On trouvera constamme t à oet établisse
ment de première elaes . de* x'inn, liqueurs et 
cigares de choix. JOSEPH REIN'D aU,

Propriétaire

701,616

M. Balfour, dans la discussion, hier, 
< ù Toronto, sur les résolu moi s accordant 

<iee subventions à certains chemins de 
ier, a posé au gouvernemtut la question 

S’il est vrai, comme vous 
vous en faites gloire, qu’il y a un sur-

Total............*33,648,284 *37.323,161
Tout d’abord, il n’est pas inutile 

de remarquer qu'au point de vue 
exclusivement agricole, la différence 
est en faveur de l’Angleterre ; car 
nous y avons exporté pour plus de 
20 millions de céréales ou de pro 
duits animaux contre 17 millions 
seulement aux Etats-Unis. Qu’est- 
ce que cela prouve, sinon que nous 
avons exporté, selon la nature do 
chacune des deux clientèles et selon 
les besoins des deux pays, en An
gleterre ce qui convenait à l'Angle
terre, et aux Etats-Unis ce qui con
venait aux Etats Unis.

Quand les libérant soutiennent

WALKER McLEAN & BLANCHÎT

i!Salllrlteors, Pi ire, Ageets P* le 
rea. Etc.. Eté.

No. 34* RO B ELGIN, OTTAWA.
«Devant le Roseelll.;

am van te

Crème de Miel 
et d'Amende de Hinds, Gelée 

de Concombre* et des R wes de Moloderma. 
Un assortiment complet et nouveau des ar

ticle» de toile t ci-desaus ve
nait d'être reçu,

U Peau et
plus de 87,000,000 
vinoial, pourquo 
doe chemins de 
admise par tous, et qui n’entraîneront 
pas pour votre gouvt rnement une dé
pense de plus de *2,000,000, ainsi que 
vous l’admettez vous-même t

ns le trésor pro- 
i refusez-vous d’aider 

fer dont l'utilité est Toronto, 22—Les travaux de la 
session ont été virtuellement termi
nés, hier soir, et la prorogation 
aura lieu d main.

L’opposition a proposé hier soir 
deux motions que la majorité du 
gouvernement a rej etèes ; la pre
mière demandait une modification 
de la loi électorale de façon à assu
rer le secret ab»ol u du vote, et la 
teconde voulait que des soumis
sions fusse at demandées pour tous 
le» achats du gouvernement

y]R. A. MCCORMICK**L’Etendard, comparant l'attitude de 
Sir John et celle du Globe, constate que 
les “horions” seront pour le Globe et 
avoue que malgré tout “le bénéfice de 
l’approbation catholique sera, pour Sir 
^oho,”

j.'Srt tS2tr kl-c jss
depeteenaeeont *clé d* (à 6 corde* ch«gne 
jeer. C’est “exactement” ce dont chaque fer
mier et bûchai on » besoin. Le premier ordre 
dane votre Tolelnage vomeaeesrer* l'agence. P** 
4e droit à payer, aona fabriquons dane le Ca
nada. Ecrives, pour avoir le Catalogne Illustré, 
envoyé GRATIS à ton* »
Aadreee POLDIWS ■»»*!(« MA cor, «M ta an e. Caaal et-,

CHIMISTE BT DROGUISTE
Qu’est ce qui a procuré à l’agri- 

cu .teur canadien ce bénéfice de *2 ? 75-RUE SPARKS-75
Prescription pour médecine et familles 

préparée* avec soin.
Communication téléphonique) lp-2-83

Est-ce l’existence d’un grand mar
ché ? Non, c’est le prix du marché

,... «... .....

if«r
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S PROFESSIONNELLES Le chemin dt fer de Preseott tructeurs de maison qui se servent 
souvent de l'eau sans payer.

Le salaire de John Keel y, gardien 
des magasins est augmenté à $40, 
par mois, et celui de M. Pratt a été 
augmenté de $100 par année. Lee 
dépenses pour l’année sont évaluées 
à $140,000,et les recettes à la môme 
somme

DECES ■
En cette ville, ce malin, le K courent, à 

l'igd de 67 eus et dix mois, Mde Peul Mo- 
O» tie. Le convoi funèbre partir» du Nu 
106 rue St. André. lundi, le 26 courent, à 
81 hrs a.m., pour la Beeiliqoe et de là au 
cimetière. Mde P. Monet e était membre 
de 1a Congrégation des Dames d« Ste

Parents amis et les da nés de 'a congré
gation so;.t pri • d’assister à ■ a funérall-

GORMAN, LL.B.,
•xesseur de L. A. Olivier)

Solliciteur, Hotilpe, Etc.
—BUREAU—

Grande Vente Argent ComptantIVBIOXAnoS eEXEBALE CONTRE

ibllc à Alfred

SOUVENEZ - VOUS Alfred, Ont, 22—La nouvelle est 
arrivée ici, aujourd’hui, que le gou
vernement Mowat avait refusé tonte 
aide au chemin de fer de Vaudreuil, 
Prescott et Ottawa.

L’indignation ust générale, et une 
assemblée a été immédiaiement 
convoquée pour demain, afin de 
protester contre la conduite du 
gouvernement à notre egard.

M. Evanturel, député du comté, 
présent à l’assemblée.

ee Rom Rldema et Sneeex
OTTAWA, Ont.

*• W.B, Brown eaeerearrêté
M. W. E. Brown est arrivé, hier 

soir,à Ottawa par le train de Brock-
ville.

A son arrivée dans la ville il a 
été de nouveau arrêté sur la 
Wellington sur les instances de Ja

mes Leggatt A Cie,de Montréal, qui 
prêt# nde que M. Brown leur doit 
$8,300.

Le m «ndat d’arrestation 
gne par le Dr Baptie, en sa qualité 
de juge de paix.

M.Brown dit 
intention de i 
ses créanciers. 11 n’a pas voulu, 
hier soir, demander à aucun de ses 
amis de cautionner pour lui, car la 
cause devant être m 
main matin, la chc 
pas la peine. Mais il se promet bien 
de faire payer cher à ces créancier s 
de Montréal les arrestations illégale s 
dont ils se rendent coupables à sou 
égard.

La cause de M. Browu est verne 
devant le magistrat de police, ce 
matin et M. Brown a été ivmifi en 
liberté sous caution. Enqué e de 
main.

— QU'UN DE NOS —NT A PRETER

URT & MacCRAKE.N
Procured!-», Notaire», Etc,
KIO ET OUEBEO
hiterio Chambers, Ottawa, Onu

Principaox Departements COTONS J1V.1E8 ET 
CMMKEAUTttt

eu prix de ls manufacture cher
C. 1». PELLETIER,

No. 557 rue Su sex
s rvant) ce
il rue Bank.

Les per«ennet désireuses
de se procurer un sac portatif (sat 
chell à bon marché, doivent aller 
chez Harwood et Lecourt, 518 rue 
Sussex.

Bales Tepee d’OUaw*. se 
Bue Albert. Dames admise» de 10 hri 
A.M. à 3 hra P.M. Messieurs admis de 3 
bre P.M. à 11 hrs P.M.

Manufacturier» de Valise*.
Po-ir avoir une b mue valise allez à 
la Manufacture, 518 rue Suss. x.

seulement 
C8ARLB-

rue
------EST CELUI DE-------

ARA & REMON OX DEMANDE
nadieime, s'a 1res erau No9

TailleuROLLICUBUBS, NOIAIEE& Br-
, rue Spaiki, Ottawa, 0
a DE L'HOTEL RUSSELL 
ARA, O. B.

était si-l.

Emigration eu Kord-OueslK. P. Rimo«
il qu’il n’a aucune 
s’enfuir ni de frauderMctean & Manchet

A.VOCA TQ

'tFSXS&SSSZ*'-' "

nixtrmâmade colons parti» hier

Toronto, 21—La deuxième excur
sion du chemin de fer du Pacifique 
pour le Manitoba et le Nord-Ouest 
est partie hier soir.

Il y avait dix trains composés de 
150 chars remplis de fret, instru
ments aratoires* b 'stiaux, etc. Un 
char dortoir était attaché à chaque 
train. Il y avait en outre deux 
trains de dix chars chaque, conte
nant 600 passagers. Sur les dix 
trains précédents, il y avait environ 
400 personnes, ce qui fait un total 
de 1,000 personnes parties, hier soir, 
pour le Nord Ouest.

Presque tous ces colons viennent 
de l’ouest d’Ontario, mais quelques- 
uns viennent de l’Est.

Un autre train, venant de Brock- 
ville, se joindra à l’excursion à 
North Bay.

BRYSON, GRAHAM & CIEM. GALLAGHER si bien con
nu vous donnera satifaction

gée le leiide- 
ose n’en valait

Kue Elgin, Ottaw
m ^IMmillllliiUim,..,.,..........

PIGEONIN FACE DU RU88ELLJ

D. L.McLeau. C.A.B.ancne. Pnr v n canadien,
$1 00 le gallon impérial, ches 
BU S et FttEBKS, 1*21 rue Rideau. Habillement d'hommes, 

Habillements d'hommes, 

Habillements d'hommes, 

Habillements d'hommes, 

Habillements d’hommes, 

Habillements d’hommes,

Pardessus de printemps, 

Pardessus de printemps, 

Pardessus de printemps, 

Pardessus de printemps, 

Pardessus de printemps, 

Pardessus de printemps,

Habillements d’enfants 

Habillements d'enfants 

Habillements d’enfante 

Habillements d’enfants 

Habillements d'enfants 

Habillemeuts d’enfant»

HcLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Rtc.

19 rue Elgin, Ottawa

N OUBLIEZ PAS de visiter le 
déjar.ement d’Ltwlfe» A Bobes de

C. P P» LLKTI* R,
No. 557 rue Sue. ex.

Dra. Cotter a Kidd, IM, roc We

PIGEON• P. FISHER Une aalate peer MMO
Les huissiers du sûôrif se sont 

rendus, hier, au magasin de chaus
sures de M Edmondson, rue Ri
deau, pour y saisir tout le stock, eu 
vertu de deux jugements de la cour 
en faveur de M. Bresse, de Québec, 
et I win, de Chicago, contre W. E. 
Browu. Ces deux jugements 
ment la somme de $5.UU0.

Les créanciers prétendent que le 
magasin de M. Edmondson appa:- 
tient à M. Brown. C’est une ques
tion à décider devant la cour.

—Le elef de Ciel ee trouve a Et. ken. 
veor parmi le* a m» tree de «oaerleoee 
*“* eoeUenneat l'Ame pendeat les ter
rible* épreuve* d’iel-ba», pour l.wqnrl 
le» doit bien ee pr-'parer avant qu'il 
■oit trop tard. Montrer joace de me- 
râaee et bijou* A grande réduction de 
prix, aarenlleeehes H. H. Mores, Mo. Se, rue Rideau.

t, Solliciteur, Etc.

l»râo tbaïubem, Ottawa, O.

Aux voyageur* «iecommerce.
Avant de donner vos ordres, allez à 
la Manufacture de Valises pour 
vous procurer une jolie et forte 
valise pour échantillons, 516, rue 
Sussex6 GG. Le bill du Pacifique fo-téOtt Mc vmlx y

MJLLIllTKtR, ETC.
EMISSION DK §109,000,000 ’♦*

Le bill que la compagnie du Pa
cifique soumet au parlement, a été 
d scuté ce matin devant le comité 
des chemins d fer.

C* bill a élé considérablement 
modifié.

Ainsi il faudra le consentement 
des deux tiers des actionnaires, et 
non pas seulement d’une simple 
majorité, pour que la conversion de 
ia dette puisse etre décidée.

La compagnie s^ra autorisée à 
émettre des débentures pour $109,- 
000,000, comme il a été proposé en 
premier lieu, plus à emprunter 
•2,500 par mille de son ch imin ; 
mais la clause permettant à la com
pagnie d'émettre des débentures 
pour l’acquisition ou la construc
tion de nouvelles lignes est suppri-

II u’y a rien dans le bill qui 
oh ige la compagnie du Paflcique 
construire l’embranchement non 
terminé dans les provinces mariti-

La lutte sera vive sur ce point 
dans le comité et dans la chambre.

Bryson, Graham & Cie,aMC^neB*dwWln *** Tarnbal1

Nnrtlile Gnerle— Un très intéres- 
eanl pamphlet illustié do 132 pages, inti
tulé : Traité sur la Surdilé, Bruits dans la 
Tête. Common vous guérir vous-mêmes 
et chos vous. Port franco, 6 cts. Adrce ex : 
Dr Nicholson, 30, tit. John, Montréal.

ilsrlo Chamber», Ottawa, Ea ville »t JérAme
La ville St Jérôme marche rati- 

du piogrès. LeCHHïSiEH & EliûFEÏ dement dans la voie 
gouvernement reconnaissant l’im
portance qu’elle prend tous les jours 
a décidé, il y a déjà quelque temps, 
sur les representations de l’hono
rable M Chapleau, d’y construire 
un bureau de poste. Cet édifice est 
en voie de construction. M. G. 
Chantelout, de Montréal, vient d’ob
tenir le contrat pour l’appareil de 
chauffage destiné à cet édifice.

<VTâ, solliciteurs

1 Cour Supreme et le Parlement
Nos 148,160,162 et 164 RUE SPARKS.

RUE RIDEAU
i, 14 rue Meltilfe, Ottawi, Oot] GK*Nl> CHOIX dans 1rs cor-eta, 

djj u>8 25 cent, en montant chez
<J P- PELI.KT1KR,

No 557 Hue tijsscx.
Demande* les Fils de Clapperton, lis meilleurs. Dry son,graham & cie.J- J. Godfrey.

P. H. Chryslkk

VnIM A CODE Valises ponr eiupHsjue'age *-------
faites sur ordre par Harwood ♦*! .. . rt I 1T â miT^Smr^cluriersdevali8e9' hssayez la SAVARINA

EdHKU

KTAHI.ISSKMKNT DE TAll.I.KI’R

i de messieurs fait» «*t tépa- 
on garantie 

A. DAOU8T, tailleur,
NicholaH, ( M ta wa

Solliciteur», Elc.j
'AN, KUE SPARKS
-vis l’ilotel Buïsell.

T K 80U881GNIÎ 
L magut-ln df j

a ouvert un nouvreu
Nouveautés et du TalL

<SJ, run Lyon ot est prè- 
tni bon march* et à don-

A 1» Basilique

Les sermons prôchés en anglais 
cette semaine, a la , Basilique, par 
les Révérends Pères Jésuites, aiti- 
rent tous les soirs une foule consi- 
râble. On nous dit que plusieurs 
protestants y assistent régulièr.- 
ment. Hier soir la Père Drummond 
a fait un sermon plein de force, da 
logique et d’éloquence sur l’église e 
catholique et sa doctrine Le ser * 
mon a duré deux heures et demie,et 
a élé écouté avec l’attention la plus 
soutenue par l’immense auditoire, 
depuis la première phrase jusqu’à 
la dernière.

Omn(t«lM blâmf*

La loge “Loyal Orange N-j 152 ’ 
S alion Dorchaster, a passé une re 
solution au Gouverneu -Gàfiéral en 
conseil et à la Grande L ge d’O.ita- 
rio dans laquelle il est dit que tout 
en c msidérant comme injuste l’acte 
des biens des Jésuites adopté par la 
législature de Québec, les membres 
de cette Loge n’approuv ut pas, la 
considérant nomme peu sage, la 
position prise par les Loges Oran- 
g stes au sujet de ce bid.

Dom de ilOOO

Une'dé pêche de Toronto annonce 
que le gouvernement Mowat a de
mandé à la législation de voter 
• luOOpourla réception à Ottawa 
des ingénieurs américains sur les 
mines. La somme a été votée à 
l’unanimité.

Habillements
tiatlsfactic leur RU numéro 8 

pure * vendre A bi 
nor HHtlhfaclIon A tons.

T E PROF 
ij santé au moyen 
VaGE et d'une décoi 
la guérieoo de ia Cal 
■ait qu’il n'y a pan 
le monde i* 8 qu'il y ait 
herbe pour 'a gaér.'r. P 
386 rue Ride o.

R GAGNON donne la 
nd’uu REMEDE 8AÜ- 
urerte import au le rour 

atharre. Tout le monde 
u*ie sou e uialsdie dans

UaUNoN,

No. 18 rueRent’de infaillible contre 
1er* v *rn

M'employes qne 1* Severl*», peleeent 
destructeur dre ver».

ley A Snow 'un 9 la Wm. B. BHADLKY,
ruo Lyon.

™u,n,;-ïïü^*eilcacüub
KYl _____ A T. Ci-NOW. 

terupa*"- UVeC PrivU66« de

ROKK8.SKCR IVendent un Thé de 

choix pour le prix mi
nime de 30cts par 

livre, soit du Noir, du 
Japon ou du Mêlé.

MODES DO PRINTEMPS\ TAPIS ! TAPIS
N’employez que 

Bronchite, la
le PIN BOUGE co 
Toux, leu Ith 

.x, plus de rhumesd»pu 
du PIN BOUGE.

urnes. Plus 
ns la décou-

I ration de notre J
eer» rewpoueable d’aurun compte cou- 
truet# en «eu nom A mulot n un ordre 
■l*ne pnr ledlreeleor. 

L'administration ne rero 
cnn r çu donné en »on nom 
te;e reçue eoleni don 
leur» entérinés.

ourOni ne
PrélartN.

Mattelata,
Volturi-H (VKulunt*,

ClmiHet (In repo* ot solas

DE BUTTERICK

MAINTENANT :-:BEGUES
Hoiiiniloni élastiques,R Y & POWELL n n ultra au-

tS, Solliciteurs, Etc. PHARMACIE v SAVARDt la Cour Suphèmk it l«s|2 
DKFARTKMK>T8. Dans 1a Capitale L'ADRIN 1ST* ATIOS Agent deu célèbres Lan 

Lazarns. Prescriptions des 
cette» de Faml.le sol

nette» de Frank 
i médecin» et re
lent remplie».

r Délincateurs, catalogues, et 
feuilles des modes Européen
nes et Américaines de Butter- 
ick maintenant en rente

Sparts, eo face de l’Holol Russei l ne chance 1 iutp particulière gneuiem
Coin dee rwee Clnrenee et Dallaeeele W. DAVIS

ZZü KUE WELL1NUTON.

per dee OranPetite» note»
M. Joseph Tassé est en ce mo

rn ;ot à Oitawa.
M. Rochon, député du comté d'Ol- 

t.wa, est de rdlour à Hull.
il y aura votation dans dix comtés 

le 4 avril prochain, dans le but de 
rappeler l’acte Stott.

M. Underdonk constructeur de 
chemins de fer, est ce moment à 
Ottawa.

Lundi, fête de l’annonciation, la 
chambre des communes ne siégera

3 unary. F. C. Powell.
A ver dre le demi lot No. 26, rue 8t. Jo

seph, avec maison, cuieine et étab.es. Bon 
titre, cou litio. e faciles. S’ddre» er à 

Mde M. B. BEDARD,
152 rue Daluouiie.

IXTISTEKIE
TIERS DE DENTISTE À MDU LA FLUS-

Grande Manufacture lui Pehtre» et au Public en6i-2?-28
Chez ACKROYDèr»l même A Ottawa

ti. Stackiiou e, dentiste, 
>llège de Howard, Boston, 
1a Province do Québec, 
ir d’élégants ateliers de 
i rue Principale, à Hull, 
ireau de Poite, où il se 
uellement.

119 Due Rideau et lit Rue Spuh lisivmne dotiawa Tipliieriee, PeintnrM, Hall», «te.
DEMENAGE AU NUMERO

134 BUE SPARKS Ottawa

—DI
DIWABTCHIS PROCHAIN 74

mari, à 8 hr» p m., le Révd P. J. J. Fillâ- 
ire donnera dans U telle académique du 
Collège une conférence en f ançals sur l’en- 
■eigurment uniraiaiiaire. Entrée libre.

BALA2TCBS Xe pose lee arrandee vllree 
(Ielate UlMMfDERNIERE HEURE ------ DU------

OA2STA.IDA
Ae delà de ieo EiaVreet» areeree Ae

KOTIMATION8 FUURNIHS SUR DEMAND

JOHN SHEPHERD 
55Î57. Itue ltldeuu, Ottawa

11111 ROULEAUX Ot TAPISSERIEMEDAILLE D'OB, PARIS, 1878.
BAKER’S De tout choix, doivent être vendus d'ici a i 

16 MAI. Prix depuis 4 cents 
------en montant.-------

6 peer ceil d'escoeptc sa comptant
ce qui la ont la meilleure 

marché de la vl le. Tapiai 
posée pour IO UENTIN* le

Ottawa et Prescott sacrifiésP, LEMlhUX
Lenr, etc, Agent pour 
Parl-'ment et les Dé 
nents publics.
4i Bue Sparks, Ottawa.

LANCE Sgy BALAI

irke" f| •

mi

Orale ' " "'"^.1*—. - TM
Vitrines d'exposition améliorées (Shov 

Cases), Tiroirs à argent.

pas.
île» die fer * Tereeto.•etroi» an* el Jusqu’à présent M. l’inspecteur 

O’Reilly a reçu 68 demandes de li
cences pour nôlels et 
gasins.

Le comité des chemins de fer de 
la cité s’est réusi, cette après midi, 
à quatre heures, et le comité de 
l’aqueduc se réunit ce soir.

La mère de M. Pratt, commis
saire des évaluations, est dangereu
sement malade à Marlborough ; elle 
est âgée de 87 ans.

Dimanche prochain la conférence 
à l’université d’Ottawa, sera donnée 
en français par le Rév Père FiÜâtre. 
Sujet : l’enseignement universi
taire.

Le comité des comptes publics a 
décidé d’appeler M. Henry Smyth, 
ez-député de K nt, à rendre témo - 
gnage le 2 avril prochain, au sujet 
de certaines dépens s de voyage 
qu’il s’est fait piyer.

Eo réponse à M. Sproule, hier à 
la chambre des communes, l’hono
rable M. Foster a dit que le 
gouvernement n’avait pas encore 
décidé quelles mesures il prendrait 
pour «m êcher l’introduction au 
Canada (lu saindoux américain.

Une députation d s mains de 
Toronto, Hamilton et London est 
arrivée,ce matin à Ottawa,pour de- 
m nder au gouvernement d’adopter 
une législation qui obligera les 
compagnies de télégraphe à pos :r 
leurs fils sous terre dans les villes.

On annonce que le Révd Dr 
Rytktnan, de Lindon, Ont, succé
dera au Révd M. Carson, 
pasteur de l'église méthodiste à Ot
tawa. M. Ryckman est âgé d’envi
ron 50 ans. 11 a occupé piusieu s 
positions de confiance dans les uni
versités du Haut-Canada.

CeeUfié ael'eqweder
Une réunion du comité de l'a

queduc a eu lieu, hier soir. On y 
a lu une lettre de M. Pinard, per
cepteur des taxes de l’aqueduc, de
mandant que leâ bureaux de l’aque
duc soient agrandis, et qu'une per
sonne soit nommée pour faire la 
perception des taxes d'arrosage, 
ausii une personne pour surveil
ler la dépense de l’eau par lee cons

nouvelle Boulangerie.W Cacao, garant* absolument 
S>ur, dont l'ciicèt de l'huile » élé 
extrait. Il est plut que trois /oit 
plut fort que U cacao mélangé avec 
de l'amidon, de l’arrow-root, ou du 
sucre; c’est aussi plus économe, coO- 
tant moins qu'un tou la latte. 
Il est délicieux, nourrissant, et forti
fiant, facile à digirer, autant admi» 
table pour les malades que pour ceux 
qui jouissent d'une bonne santé.

Ps# rend chu toi» Iss Epicier

Trois mlelstêrlel» nbaMtoaneat M.
32 pour ma-

rouleau.
Bain et g&tcuux faite pou 

#t coutiaeriuH à bon marché 
Wellington.

FISSIA U LT
■DENTISTE------
SS RIDEAU et SUSSEX
-OTTAWA------
reau : de 9 à 5 heures.

Toronto, 21—M. Mowat a fait 
claquer son fouet, et la plupart des 
députés qui menaçaient de rompre 
avec ée gouvernement au sujet de 
sa politique des chemins de fer, se 
sont soumis à la discipline, moins 
trois: MM. Balfour, Evanturel et 
Robillard.

Les résolutions présentées pa 
gouvernement, cette après-midi, ac
cordent les sommes suivantes aux 
chemins de fer ci-après nommés : 
Ontario et R vièreàla PI nie $150,000 
Manitoulin et North Shore 84,000 

135,000 
150,000 
165.000

r famlII ee, fruité 
397, ru»Je poeeède lee plue beaux pap era de 

choix de Canada et de» Etat»-Uni». Grand 
iment de papiers doré» depul» 26 
leau, et bordure» df-pui» 6 c. n e la 

verge. J Invl'.e le public à venir me faire 
une vielle.

Le coup du eoflri -fori.
La petite ville de Norwood, com- 

té de Saint-Lawrence (New-York), 
a été le théâtre d'un vol de banque 
aussi audacieux qu’ingénieux.

Vers midi, alors que tous les em
ployés étaient à dîner, à I’exc^pt'on 
du caissier nommé Smith, un jeune 

Charlef Phelps,

banque

JULIEN de CIE 
Plombier», Poseur» d’Appareils à Gai 

à l’Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

Tous le» ouvrag- « «ont exécutés sou» 
direction.

ordre» sont rempli» aveu prompt!

JULIEN A CIE,
466 rue Huseex.

I. BAKER i CO, Dorcieiter, Mai
H, 435 rneWellington
r la vente dee corsete iits

Peinture de toutes Sortesrie Coe lessee let Oetâle 4«J]

A Vendre à bon Marché TOUJOUB* M MA IMS..tisi et actrea genres. 
confesliitmé sur commande

S'adresser 4

homme du nom de 
employé au bureau de pos 
localité, s’est présenté à la 
pour demander des timbres-postes. 
Le raidsier étant rentré dtnt h 
coffri-fort pour y prendre les tim
bres, Phelps l’y a prestement en
fermé, puis il s’est emparé de tout 
l’argent en b.llets qu’il a trouvé 
dans le tiroir-caisse, soit $278.

Le voleur a sauté 
cheval « t s’est dirigé vers la fron
tière du Canada qui se trouve à 
quinze milles environ de Norwood. 
Mais il avait à peine quitté la ban 
que qu’un client y entrai* et, enten
dant les cris du malheureux nais 
sier emprisonné dans le coffre-fort, 
le délivrait, Smith lui indiquant le 
moyen d’ouvrir.

Ph -Ips
heures plus taid, mais 
plus s-r lui que $1! de l’argent 
volé.

J. F. BELANGERPvrte» et chassis, bois préparé, moulures, 
vitres peintes, huiles, peintures, cuir et 
fourniture» de chaussures ch z

». WOODLAND,
38 rue Besse er, prè» du baî»in du Canal

217 m HsrUt et 428 rse teoperC. Wilson * FilsILLINS VÉ
clés de 
gton, Ottawa

Parry Sound..................
Nipissingne.....................
Biorkville et Westport

complet d’artic 
310 rue WeÜin AVIS SPECIAL16^RUE.E8PLANADK, 16

nmrc, mArts aux Hdtelllers el am 
Marchands de Liqueurs M.J.ftP.CUILLErI !» Boulanger.® Union.

iUire.
t DALHOÜ8IB—216

PXIN, TA&TU, P AIM UK -------- Ayant dém^nsg# d*n* un
Hitettausaflirs
^W^l | dre taon Assortiment de

$684,000
CestM. Balfour, d’Essex, qui a 

ouvert le feu. Il a expliqué que lors
qu'il s’est lait élire, il a promu à ses 
électeurs de leur obtenir de l’aide 
pour un chemin do fer dont ils ont 
absolument besoin. Leurs réclama
tions sont d'autant plus justes que le 
comté d’Essex n’a jamais reçu un 
sou du trésor public pour un che
min de fer. Tous les autres comtés 
de la province, à IVxceptiou de ce 
dernier et des comtés de Presco t et 
Addington, opt eu de l’aide à diffé
rentes époques.

M. Balfour accuse ensuite les 
membres du gouvernement d'ètre 
ég ïstes da is la distribution de leurs 
deniers, il donne dans le tableau 
suivant les sommes que les comtés, 
représentés par les ministres ac 
tue,'e, ont reçues du trésor prov n

MM. Mowat......................$186,6U0
Hardy...................... 126,195
Fiaser...................... 124,000
Gibson.................... 161,180 13
Drury.......................  450.314 84
Ross (Middlesex)... 125,691 51
Roes (Huron)......... 277,908 73

M. Evanturel a suivi M. Balfour, 
et a protesté au nom du comté de 
Prescott. Mais toutes ces prottsla- 
t ons n’ont servi à rien et le gou
vernement a été soutenu dans sa 
politique tapie personnelle de che
min de fer.

VLAURENT DUHAMEL EPILE Kl EM
Coin des Rues York et Cumberland

OTTAWA

Tou'.ei p# nonnes déeirant obtenir une 
license «l'hôtel eu de magasin, pour l’année 
comme.içant au 1er mai 1889, derro'it pro
duire eure d munies à l'inepecteur avant 
le 1er avril pro :hain, car aucune demande 
ne sera acceptée a) rëe celte date.

On peut obtenir des formules de demtn- 
d een s’adressant à rinepectenr à son 
bureau h l’hô'el de ville tou» lee jours en
tre duc ht u-es etmdi.

ensuite sur un
| kre e* VrMll *■*

faâa d'épargner le* frais de 
Itransport. Lee pem/nne* 
qui désirent dee monu- 
iment» trouveront avanta- 
geux^de^veolr me faire

AMMrd» Verkl» M Omit d« I» 11M

R. BrtOWN, Prop. 2ti rue York

ETAL D.—Il A ItCHI BT.

Assortiment co 
lee du marché

omplet de» meilleure» vian- 
d’Ottawa. En gros et en 

létail : mouton, porc, aaucl«ee», etc Comme 
>ar le passé, M. Duhamel »o fera un de olr 
■e satisfaire lee uraliques qui voudront 
lien l’honorer de leur bienveillant patro- 

12 87-88

KEARIGAN è
31 ER SANITAIRE 
^commandé pour le poaage 
arcil» de chauliage.

LYON, OTTAWA

119 KUE Kl U EAU

i
JOHN (PKIELLY,

Inspecteur. r
LOYER & CIE

loeïeaa Magasin d’Epiceries
STEWABT
ivmcial et ingénieur civil, 
is de ia pharmacie Mac- 
tVKLLLNBTUN, Ottawa.

Ottawa, 18 mars 1 89a été arrêté quelques 
il n’avait

E. A. LEPROHON
ARCHITECTE

BUREAU: VICTORIA CHAMBERS 
2ème étage, chambre No ».

Résidence, 204 rne Daly, Ottawa. Four fliis*o «m, aura dai.housik
)lara»4»l’EgUN,e(laiMitiN & BLAOÏT DEVINT LE ilGISTMT DE PO .ICE M. Loyer tient «oniUamnt à son magasin font 

ee qui constitue la ligne d'épiceries dans see moin
dre- détails II espero par se prompte Attention

sxszss? - srs-er

Le» Peinture» préparée» de 

Howe, pure» et «an» égales 
dan» le monde.

AVOCAT» ni
Préwldeeee de N.O’Usrs.jdgeats Pa le comme

B ELGIN, OTTAWA, 
ant le Russell).:

Mary Curran, ivre, cause remise 
à lundi.

1 Edward McGuire, vagabondage, 
acquitté.

paix, acquitté.
Albert Wheatley, troublant 1» 

paix, acquitté.
Peter Sauvé, troublaut la paix. 

$5 d’amende et $2 de frais.
Thomas Butler, vente de liqueur 

le dimanche, cause ajournée jus
qu’au 23.

Denis Deechambault, vente de li
queurs ta .s lictnse, cause ajournée 
jusqu’au *23.

25cts 25cts 25ets 

CHAS. J. BOTT,

TOUJOURS EN MAGASIN,
TOUTES SOUTES DE

SAUCISSES ET BOUDINS
- PM 4» em détail ebe»

CHARLES MICHON, 
Etal No. 3, Marché by.

FERRONNERIES Fabriquée» par

WM. HOWE
McKinstry, troublant laLE INVENTION _

r«» <le lit d. S L’une des pins ancienne» mai 
cl*k» do la ▼ allée de l’Ottawa et dee mieux 

bee prix de la 
ventât

qualifiées eons le rapport dee 
localité dee article» oflkrte ee N. LANDRYFabricant de Blanc de Plomb 

et Peinture» en couleur.McDougall & Cuzner
Eneelgn» de la groeeeJTarrlére

DOMINION FLOUS ST0KE Plombier Sanitairei hêtre oat été sciées par en 
ee de tempe. Dés centaines 
iclé de 6 è 6 cordes chaque 
te ment” ce dont cheque fer- 
a besoin. Le premier ordre 
le voeeseeerera l’agence. Pas 
sous fabriquons dans le Ca- 
mr avoir le Catalogue Illustré
re »a»ii(6 * Amis ss. Caaal «t-, Chinage. 1U.

POSEL’k H’hPAKULSatilZa place oû voua pouvez acheter * meilleur 
marché toutes eepécee <i«s grain, farine etc

THOMAS GORMAN
paopsisT Aias

Et à Eau Chaude, Etc.
128 EUE Blülili, OTTAWA

HRIX MODERES

— MAGASINS ï.
Bee BUM!»

Sacrersale. Ne. SOS Bee Oom- 
bertoid.

BUE SUSSEX CT DUKE, CHAUDIERE
tt-t 1-87-88.1 36, Carre du Marche By. 36

■
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b«m “ Li tâ&Ài

c^-cjoaMtbi
Et Hebdemade

officier, eu serrant avtc affjsion les 
mains du gentlemau.

—Ma foi ! reprit celui-ci en sou
riant doucement, vous pouvez m'en 

En fait d’amitié, j’ai tou

IFIETTIIuXjETOISr D. L. BEAUDET10 TËMISKAMING JÊÈLTROIS DUELS «sa
COIN DBS RUES BAT et FLORENCE, OTTAWA

JOSEPH TASSÉ

Brochure de 20 pages in-8o
10 «t. L'EXEMPLAIRE

croire :
jours admiré la conduite de ce ph - 
loeophe dont parle Lucien.

—Quel philosophe ?
—Atteedez donc ! Il se nommait

PAR A PENCADU. -------------- MANUFACTURIER8 DE --------------

Cadre* d'ouverture*, Portes, Jalousies, Moulures, Bois pour plancher, Bois à 
lambrisser, Meubles, etc., etc.

Bois de charpente préparé constamment en mains.

Les meilleurs Machine* améliorées sont en usages dans notre établissement

Ouvrage de premiv “ Classe garanti.

Publié par la >op Toronto.
i

A LOPÉRA !

Abbanras, je crois.
— Et que fit-il ?
—Figurez vous mon < her que 

pendant un incendie qui dévorait 
a maison, il préféra sauver des 

flammes son ami, plutôt que 
Drame et ses enfants. Stvez-vout la 
réponse qu’il fit aux reproches que 
lut attira une telle préférence ?

—Je vous avoue que j’eusse été 
fort embarrassé à sa place, si j’eusse 

comme lui. Que répondit-il !
—Ceci ; écoutez bien ! *• J’ai pré 

f.iré tirer des flammes mon ami, 
parce qu’il est ciffidle de retrouver 
un ami véritable que retrouver une 
seconde femme et d’en avoir de» , *« VU| CA5Jur 
enfants. ” Qu’est ce que vous en 
pensez ?

—Je pense que votre Abbancas 
était essentiellement égoïste et très

lOeme ANNEE N—Sir William dit-il avec un 
visible mouvement de joie et en 
tendant les mains à un nouveau 
personnage qui, pendant que Ro
bert était obf-orbé dans sa contem 
plation, avait pénétré dans l'orches
tre et pris place dans la stale voi
sine de celle occupée par le cûef 
d’esca Iron.

—Moi-môme, mon die com
mandant,— répondit le nouveau 
venu, homme de taille moyenne, 
mince at 61 ncée, dont l’âge parais
sait être le môme que celui de M. 
de Montnac, et dont 1. s cheveux 
blonds, les favoris ne nuance un 
peu plus claire, encadraient un vi
sage d’un aspect calme et fronl.

Une certaine hauteur, tout aris 
tociat que, se li ait dans les regards 
profonds inch ifs de ses yeux bleu

— Depuis quand donc êtes vous à 
Paris ? dit Robert dont l’élo me
me ut n’était pas encore dissipé.

— Depuis qui] z > jours environ et 
j’étais foin de m’attendre au plaisir 
de v( us y rencontrer. Vous avtz 
donc abandonné votre chère pro 
vHce d'Üran ? Vous At s attach - à 
l'elal-major de Pa is 7

—Non pas. Je suis fidèle à l’Afri
que. Je viens pas er ici un congé 
de semestre et ensuite...

Vous letoun.erez là-bas ?
—Sans doute. .1 ; ne pourrais pas 

m'habituer à celte existence de bu 
ream rate que mènent ici les offi
ciera d’état-major. J’aime l'espace 
le grand air it les émotions. A dé
faut de gia'ide got rre en Europe, 
il me faut l’Afrique avtc ses dé
serts et ses tribus insoumises.

—Oui. C’est quelquefois auiusant 
témoin notre expédition dans le 
Sud...

—Et : otre alTdre de Sidi-bel- 
Abbès dans laquelle voua avez fait 
preuve d’un sang-froid « t d’un cou 
rag ! qui nous ont tous émerveillés.

—Pourquoi ? Je n’ai fait que ce 
que vous faisiez tous.

—Sans doute. Mais nous accom 
plissons notre devoir de soldats, 
nous !...

—Et 1 mon cher Robert, vous 
autres militaires vous avtz le tort

En rente an Bnrean du CAN1D1
Communication téléphoniques.

n AMES fflSjEÆSÏÏiS
I I go et recommandée* par des milliers de 

Dénies qui les emploient MENSUELLE
MENT. Elle* n'ont jamal* failli ; enlèvent les 
douleur* ; assurent la régularité ; sont douces, 
agréables au goût et d'un excellent effet. Pa
quets envoyés par la malle a l'abri de toute 
indiscrétion sur réception de $2 00. T -ure 
correspondance est confidentielle. Adre-,.-e/. : 
COMPAGNIE DK MkDKCINK DK TORONTO. H. P. 
Boite 576. Toronto. Ont. 24-1-88-89

X-E C.A2>BUiéfiAU A LA VILLE
N,

WEITZ FOB nu Cl
No. 26 RUE SPARKS, RUSSELL HOUSEramfciEEA»

Prix de l’ab
■DITTOS qOOT

Dn sa, pour ls rille...........
“ en dehors de ls ri

BOITIOl HSBDO

Warehouse «■ o
'Toronto. ENTREPOT DE MEUBLES

MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE

STEWART S FLECK jr
^■«nrUbteiMt paj
_____ lettres, corresj

etc deivent être adressée 
OSCAR

agi
Manufacturiers de toute description de

Solution d’AntipyrineMACHINESpourMOULINS
Houes d’air. Engins A vapeur, Bouilloires, 

Ouèvrea !derricks/, ouvrages en fonte 
pour Constructeurs. Colonnades, 

Pompes à vapeur et. matériaux 
les Mineurs.
IKON WORKS”

Ru* Wellington, Ottawa.
Toutes réparations exécutées promptement.

T. Htkwakt, 
Alex Fleck. J*.

TROUETTE BUREAUX ET ,
d.el

Itfiff roi nés, Maux de Tête, Névralgies 
Coliques, Asthme. Fm/digseme, Ùoutte 
Rhumatisme, Sciatique et DOULEURS en général.

'Avoir soin d'eiiger I A X Tll‘ Y It lXF de TROUETTE

Vente en Bros à Peris, B. MAZIER, Pharmm, 264, tonl Voltaire
l>0 nos lia Ire à Ottawa : D' F. X. VALADE 

EU. MORIN A C*. A .floutféal : LAVIOL
KT DANS TOUTES LKS l'IUNClVAI.KS l'HAlt.VHUIKS

23-1-SS—6tn

TélégrammesMOULIN A PLANER D'OTTAWAmauvaisjpère.
—C’est possible, mais je le mains- 

tiens fort sag".
Je doute que sa sagesse ait beau 

coup dïmilatmra, « t vous, Willi
ams, vous ne pouvez être corn Dé 
tent dans la question puisque vous 
n’èles pas marié et que moi que 
vous honorez du titre de votre ami, 
je n’ai nullement l’intention d" me 
jf tez dans une fournaise. Von ad
mettez bien que l’on doive avant 
tout s- cours aux faible.

— Mais peut être que les enfants 
du phi osorhe étaient grinds get 
forts et son ami d< b.le et faible.

—Ki sa femme ?
— Mon cher vous dépoétist z une 

belle action.
—Nod, je la raisonne.
C est ce que je voulais dire. Enfin 

supposez que le fju éclate tout à 
coup dans la salle de /Opéra, ce 
soir même. Q re feriez vous ?

—Ce que je ferais ?
—Oui...
—Vous connaissant aussi bien 

que je vous connais, Williams, 
c’est à dire pour l’un des hommes 
les plus énergiques et 1 s plus 
calmes en p ésence d’un danger 
quel qu’il soit, je vous dira s : 
Sauvez vous ami, ne vous occupez 
pas de moi ! puis je m’élancerais à 
travers la salle...

—Four vous sauver vous môme ?
Non 1 mais pour arracher aux 

fllammes l’une des plus adorables 
créatures que mes yeux aient ja
mais contemplées 1

—Mon chi-r commandant, vous 
parlez en ce moment comme un 
jeune premier de vaudeville. Seriez- 
vous amoureux par hassrd f

— Non, Williams, mais parmi 
toutes les femmes qui décorent les 
1 iges, il en est une........

Qui a fait vibrer dans votre cœur 
une corde que vous croyiez bri>ée. 
Vous croyez que j’abonde dans le 
style en question. Heureusement 
qu’il n’y a personne autour 
pour nous entendie. Sans cela on 
nous arendrait pour deux hommes 
commettant un feuilleton.

—Vous plaisantez sans cesse !
—Farce que je prend* la vie au 

sérieux.
—Vous n’avez jamais aimé ?
—Je ne dis pas cela, répondit le 

nob e Anglais dont le front sa cou
vrit subitement d’un léger nuage 
J’ai aimé... ajouta-t-il froidement.

Combien de fois ?
Une seule.
Et?........
Et cela dure encore.
Ah !
Mais revenons à notre point de 

détart. 11 s’agissait de vous, cher 
ami. Donc, vous êtes amoureux ?

Non pas 1
Que disons-nous donc alors avant 

d’entamer cette discussion ?
Que si le feu éclatait subit- ment 

dans la salle, je m’élancerais pour 
arracher/au péril une femme d’une 
beauté merveilleuse et dont la vue 
m’a vivement impressionné.

Diable ! Votre cerveau se ressent 
encore des ardeurs du soleil d’Alri- 
que. Voyons, cner ami, cette houri 
dont la Beauté vous impressionne si 
fort. Dans quelle partie de cette 
salle Mahomet a-t-il placé celle 
échantillon de son paradis ?

—A votre droite, Williams.
—An balcon de gauche alors f
—Oui. Vous voyez la première 

lege après celle entré les colonnes ?
—Parbleu ! Elle est même occu

pée par le Maréchal de M*'* M***.
—C’est cela. Et bien, la suivante 

celle de ce côté...Voyez-vous z
Sir Willians ne répondit pas.

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

---------- et tous les PRIX, chez-----------

l e mnrittge do prlnc

N> pies, 21)—Le l 
p ooureur public se 
. a "tier l’annulation 
prince Alexandre di 
Marie Labenger, 
d’opéra, pour la raise 
a engage le ma re 
célébrer ce mariage 
déclarations.

Manufacture de Fortes, Chassis et Jalousies
DE MOUNT SHERWOOD A Québec : D' ETTE A NELSON

Vn assortiment dos plus comolets des lignes 
suivante* constamment en main* : Portes, 
Chassis, Jalousie*. Moulures. Planchers, luttes. 
Douves, Hardeaux, Brus ei Poteaux d'eeciv

/§iErt&rÆTJî.,œsü!î: HARRIS & CAIHI'BRLLintéressante découverte eja,

PARFUMS ESS.0RIZA SOLIDIFIES
» It. THACKRAY, Propriétaire, 

Bureau, 211. Itua tipai ks, Ottawa. 
C'onaoxlon téléphonique. Les Mnvrralna

Belgrade, 20.—Le 
a requis sa mère, 
thalie.de res er en d( 
parce que la piésew 
uans le pays rende 
difficile.

TOUT HOMME
val Ht FAIBLK, NERVEUX, DEBILE, qui dan» vn 
IGNOESNCK et •• POLIE, croit avoir i*rdu complète- 
mant ,u VIGUEUR de COBPS et d'ESPRlT et a* VITA 
..ITie KNTIKRK, toutes causes qui entraînent de» 
■lArangemente dans le système organique des soi'ti

ns île la VIK, MAUX DE TETE, MALADIE DR l.’K- 
t'INE D'nMALB, REVES NAVRANTS, PERTE DE 
U EMOI RK, LACHETE et IRRITABILITE de TEMPE
RA M KNT, BOUTONS et ROUGEURS sur le figure ht 
oui les sympt/tmee de DEBILITE GENERALE, < ON- 
IOMPTION dans un avenir rapproché, d'INSANITK, 
peuvent trouver tut remède efficace en a# servant de 
lOtrs spèclfl que No 23, nus eure merveilleuse et - 
•lue. II donne U VIGUEUR de la JEUNESSE et rei- 

taure le système complet chea les vieux et chea les 
l«unei en donnant de fa force aux POUMONS et aua 
NERFS, reconstruisant la système musculaire et met
tant en action tout* l’énergie physique du corps 
humain. A l'aide de notre spécifique No 211 le* cas les 
plus obstinés peuvent être guéri* en mol ni de trente 
leur* Chaque paquet contient an traitement pour 
leux semaines, $2. Guérison Garantie Notre spérlfl- 
que No 24 est nn REM RDI Infaillible pour toute» ies 
MALADIES SECRETES de QUELQUE DURER qu'elles 
lient été. Vendu d’après notre GARANTIR par écrit nn'll 
opérera une GUERISON. Prix $6. Compagnie de Méde
cine de Toronto, Toronto, Ont.

PRÉSENTÉS SOUS FORME DE CRAYONS (12 ODEURS DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer

(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

II. LEGRAND, Fournisseur de la Cour de Bussie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendent dam toutes les principales Parfumeries, Phel,> et Drogueries du Monde.
ENVOI FRANCO DK PARIS DO CATÂLOOUK ILLUSTRÉ

Cètte ancienne et honorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ees prix et par la bonne qua
lité des articles qu’elle vend.

Le syndicat de
Londres, 22 —Les i 

tés aciu llement XI 
si uat on du syndi 
préoccuper les nom 
et a pris en Franc 
d’un évènement poli 

On calcule que su; 
prix moyen de X50 
b y dicat perdra £i 
considère que les ba 
se compose sont d 
porter cette grosse j 
n’en résultera aucun

Les nég 'dations o 
en vue d un arrange 
syndical et les produ 
vre. Il est possible 
sitions du syndicates! 
acceotées mais à la 
ce dernier fasse i 
tous les versement <

Dlarnaalnn A la eham 
anr la crise Oi

Paris, 21—A la c 
pu’.és, aujouidhui, 
cours d’un déb it sur 
lion au sujet de la ci 
a demande qu’on m< 
la disposition du cod 
les monopoles. 11 a ai 
childs d’être la cause 
d’ê.re à la tête d’un 
national cont e le m< 
il a Insisté sur la ué 
une enquête sur la c 

M. Bouvier, minis! 
a ridiculisé le discou 
qu’il a appelé Un ro 
cusations contre les 
sont pas méritées. 
d’EsCompt» se serai 
s speudre sans l’ai: 
prêtée. L vieux ( 
compte devrait ê re 
placé pai une lustilu 
vu qu elle et>i uéce 
t- s et moyennes b a 
merce. Ce qu’a fail 
France a été fa t ib, 
lion lui devait des 
ainsi qu à tocs ceux 
éviter un désastre.

M. Thevenet, minii 
lice, dit que la loi cc 
poles u’a pas été ra 
est difficile de prouv 
lions de monopole.

M. Lfjeui e a repr 
vernement d'avoir re 
n r dans Its aff.ires 
Panama et iiéanraoin 
venu dans la crise 
d’Escompte.

M. Ruuvier a rép 
gouvernement u’avai 
dans l’affaire du cana 
Dans ce fie du CompU 
il n’e t mie. venu qui 
des déposants.

M. Milleraud dit q 
nement n’avait r- mp 
de son devo.r. Il lui 
à faire un exemp e 
propose un or^re du 
dant une enquête ,jui 
diate dans le rnonopo 

M. Thév, net dadiai 
vernement examin\ 
senrent la question di 
teindre les coupables, 
réservait de choisir s< 
l'enquête.

L ordre du jour 
été rejeté pir 284 coi 

M. Laur a reure al 
sition de pouisuites u 
tre le syi dicat ; et api 
débat M. Thompson 
oi dre du jour déclara 
vernement prendrait 
pour découvrir les j 
ponsab;es de la crise 
pecter la loi.

La proposition de 
a été acceptée par le j 
et adoptée par 339 voi

niés___

Washington, 22 a 
une réunion du Comi 
ce entre les Etats, n< 
tianat, on a décide de

10 Pour Cent de Redaction sur tout Achat Argent Compta»!
I<Hhwoo<MKKKH>»<3<HKKMNKMMH

of UNIMENT GÉNEAUo
g 30 ANS DE SUCCÈS (J

**“ Seul TOPIQUE remplaçant le PEU sans Z
douleur ni chute du poil. Adopte par les rétéri- U 
nuire* renommés; éleveur», entrafneurm, X 
ha ran, etc. U

Guerlsou rapide et sûre îles Boiterie*, Fou- - 
lure*, Ecart*, Molette*, Veasigon*, Engor- □ 
gements des jambes, Suros, Eparvlns. etc. Révulsif X 
et Résolutif infaillible et sans rival dans les An- 

. — — — glne*. Catarrhe*, Bronchite*. Inflammations
Q des Poumons, du Foie, des intestins, Pleuréaie*, Hydrophiles, Rôten- 
T cp lions d’Urine, Fièvres typhoïdes, etc.
0 *c3 Pansement à la main, eu 3 et 4 minutes, sans couper le poil.
A S3 Dépôts : Paris, MESTIVÏER A C'*, 275, 

i SI nom Ht AL : LAVIOLETTE * NELSON. - QUÉBEC . ED.
St-HYACIMTHE, OTTAWA, KT PRINCIPALES PHARMAClBS

Î€HMKKKH>

HARRIS & CAMPBELL
CONSOMPTION Coin des rues O’Connor el Queen. (Près de la rue Sparka)=20

9 SCette maladie a (Treuse, qui dorant tant d'années 
a semblé défier In science des meilleurs physiciens 
qui ne connaissaient rien pour en Arrêter les pro
grès, rien pour U diminuer, rien pour la guérir. 
Maintenant, os n'est plus une maladie incurable 

ndainnée par quelques mede- 
té peut encore être recouvrée par l'em

ploi de nue RKMKDR8.il* sont doux pour les mem
branes des poumons qu'lie n affectent pas malgré 
qu'ils soient emflammèe et empoisonnes par les 
ravages de cette cruelle maladie en même temps 
qu'ils empêchent tse douleurs et les brûlements de 
poitrine qui accompagnent!luvarlablemaat la cou-

!
malgré qu'eUe soit co

A ^ faLe meill^ur endroit à Ottawa
** ’ * “it6de qulncaînerlea611 ferro^n ne r! P4im'e*, c'eût

me Saint-Honoré A 
MORIN de ci». V 
du Canada. Q

000004É Chez TH08. B1UEETT, 116 Bue Bitteao

P.8.—1,000 paires de Patina d* tous prix et de toutes les grandeur* ;
Venes voyez par vOus-ménies.GUERISON GARANTIE 1,000 Clochettes pourS^Jgh.de paraître toujours surpris, lors

que vous ne ronrontrez pas un pol
tron ch z l'homme qui ne perte 
pas un uniforme.

—A Die i

(Avis aux (ConsommateursDE MÉDECIN* DI TORONTO, 
TORONTO, ONT

OOMPAONB

MAHFACIME DE WHIRLS
ROYALE

S. LE VEILLE

Les PRODUITS de la.TEINTURE pour lea CHEVEUX
teintures n* sont pas nuisibles à ls santé, 
les couleurs suivantes, et les plus belles 

nuances dépendent de la sou leur des cheveux : noire, 
brun foncé, brun 'lalr, châtain, châtain clair, blond doré, 
olond cendré Envoyés une tresse de cheveux avec votre 
commande Prix SI la bouteille. Compagnie de Remèdes 
U Toronto, Toronto, Ont.

ARTICLES DE TOILETTE

ne plaisr, que nous 
pinsioiis ainsi, si> Williams Parfumerie Oriza L. LEGRAND^Oes célèbres

L—Pas vo is peu| être, mais à cm 
sûr K-s li ois qua' ta du vos cama
rades et l.i p-euve c’est que ce- 
messieurs ont été émerve.llés de ne

207, rue St-Honoré, à PAJFUS
Tils me: ORIZA-OIL* ESS. ORIZA* ORIZA-LACTÉ * CRÈME-ORIZA 

ORIZAVELOUTÉ *ORIZA-TONICA*ORIZALINE*SAVON-ORIZA
DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

RIAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pour vivre nir leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se 
laissent pas tromper.

Les VÉRITABLES PRODUITS M VENDENT dans toutes les RAISONS HONORABLES Ne PARFUMERIE et DROGUERIE 
Envol franco de Ferlai du Catalogue illustre

VIV PROPRIETAIRE.En nous adressant votre commande, specifies es qu* 
roue désires avoir et noua voua garantissons que vous 

rfsltement satisfait Le No I donne au teint la 
de la jeunesse ; s'ett une préparation qui n ef- 

feote paa la peau et dont tout pou ses vous servir sans 
que personne t'en aperçoive. Prix |1.IA No • fait dispa
raîtra les rides. Prix fi» No 10 fait disparaître les ta
cha* causées par les affections dn fol Prit SI 26. Nu 11 
fut disparaîtra les boutons sur la figura Prix $1 26. No 11 
fait disparaître les taches de rousseur. Prix $1.26. No 11 
fait disparaîtra les pustules. Prix gi ft. NoI4taltdi .ps 
raltra le hâle. Prix IL*. Ne 16 fait disparaîtra les ter 
u es. Prix «2 00. No M fait disparaître les marques de ls 

petite vérola Prix El.*, No 17 wmpéchs la trop grands 
transpiration. Prix fl.R Ne 11 est une préparation 
nrailltble pour conserver les cheveux ou les faire pousser. 

Prix ll.ffi.ôompegule de remèdes de Toron to.Torontu, Ont

LE BUSTE

Noua dé«ironF informer le public que noue avons fait l’acquisition du poste d'affaires de 
•- THOMPSON, dan* la branehe de Carrosserie, plus spécialement Vo.tures Légères, 

rrivant de Chicago et de* autre» villes américaines noua avons puisé 
dans not état, nous somme* en mesure de garantir e t ère satis- 

toue des plus habiles et travaillent sous notre direction ; les 
si les meilleurs que l’on puisse se procurer et nos prix très bas.

les commandes, tel est ,e sy.téme que uoua m. ttoue

(.as me voir trumb er pou i quelques 
balles qui me sillkWnl aux oreilles 
...Parbleu 1 vous me le disiez dans 
l’instant.

—Vous m’avez mal compris, mon 
cher ami, ou p'utôt comme vous 
prenez toujours à là he d’amoindrir 
vo* propres ac ions, vous voulez 
mal comprendre. Mes camarades et 
moi n’avons nullement été surpris 
de rencontrer en vous un homme 
de cœur, mais nous avous pu être 
étonnés, à bon droit, de voir un 
homme tel que vous et dans votre 
magnifique position, risquer sa vie 
aveec une semblable insouciance 
quand il ne voyait pas dans l'avenir 
pour prix de son* courage, une de 
ces distinctions de grade ou de 
ruban auxquelles nous autres sol
dats attachons une telle impor-

—Raison de plus pour ne pas me 
prodiguer vos éloges.

—Comment cela 7
—Mais songez donc, mon cher 

ami, qu’en agissant ainsi, je me 
faisais plaisir à moi-même. J’étais 
parfaitement égoïste. Vous vous 
battiei, vous autres pour le pays, 

‘pour le drapeau, pour la gloire ei 
moi je me battais par simple dis
traction, pour m’amuser ! Et puis, 
réflèchisiitz ' Comment donc 
liez-vous que j’éprouvasse fût ce 
une ombre de frayeur, loisque je 
voyais l'ennemi face à Lee, eu rase 
campagne, engp’ein soleil et que j- 
me sentais au milieu de ces biaves 
soldats de la France qui sont bien, 
je le confesse, les meilleurs guer
riers du monde connu ! Mon cher 
commandant, je ne puis accepter 
vos félicitations, à moins toutefois 
que vous ne me complimentiez à 
propos du b.nh.ur qui a conduit 
ma main vers une autre main aussi 
loyale que la vôtre. Si cela est ap
plaudis de grand cœur. On re bat
trait volontiers, Robert, si le prix 
du courage était toujour l’amitié 
d’un homme tel que vous.

—Williams 1 interrompit le jeune

8 D 
Sulk Et*

randeB oon
faction. Nos 
matér’aux employé» son1

Attention spéciale et prompte k toutes comma 
en pratique dans toutes le* branches de réparions.

SS

56 RUE DALY ■ ■ 19 ET 21 RUE STEWART
COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE. No 16 wl une préparation Interne et externe qui dire 

loppe le teille chex lee femmes et lui donne les plus belles 
proportions. Ceet une préparation tout A fuit Inoffeutlt* 
•t Infaillible. Prix fl» Compagnie de Remèdes de To
•onto, Toronto, Ont E. B. EDDYVinnSiropiiDusarti

| u LACTO-PHOSPHATE de CHAUX |

I U UtU-PU,fUU U «Asn* eeeteee dan» J 
,le SIROP et la VX* d* DOTAIT est] 
>le plagpeiseanl des réparateurs. ,
> Il raffermit et redresse les es des «finis,
• nehitinus; rend U rigueur et raaüriu aux,
1 Adoltsemlt mou» et lymphatiques et à roux, 
•qui «ont fatigué» p»r un» trsittanes tropi 
•rapide; »he» 1m Pèfwtfxex, il facilite la• 
’cicatrisation de» poumon». ,
, l.uftmmtt racsisfr». qui prennent Itvnl, 
i ou le SIROP de B0BAET, «apportent» 

,l»iir étal tant fatigue et un* roiunarment» etf 
#donnent I» jœr è de» eafanU plu» rigoureux. V
> Le Laeto-Phsifkat* de eAeaa enrichit l*V 
Slait de» Nourries» et garantit U» enfants £ 
s contre la Diarrhée et le» msladiee d» croii- \ 
i »ance. Par son inflarnee, la Dsntitiê* » falti 
/•an» fatigue et «an» coovnliions.
/ Le VIST el le SIROP de BUS ART. 
/réveillent l’appétit et le» force» des
> Irseents. et ronriennent d»u» tou» le» ea» de > 
d fatigus ou d’êpxurswnt du eorp» humain. >
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MALADIES DES FEMMES
No 20 guérit Infalllthleraeet t* keeerrhée, deeeente de 

* mAtrioe, et tontes Me m»todies auiquellee les femmes 
•ont sujettes Lee médecine les phu éminente reeomu,so
ient oetle préparation comme ■■ remède de» plus sthea-
eea Prix $5.00 U bouUlU* "------------ --- - *-
Toronto, Toronto, Ont

(.LIMITÉE)

ETABLIE EN L'ANNEE 1854. INCORROREEEEN L’ANNEE I883<

MU ■ «T«, F»Q.

IMAMJFACTüRIEKS et MARCHANDS en GROS;

Pilules Régulatrice* Françaises

I rms qui en font wage toes lesmoéu Elles amt infsIUlblee, 
■.«Tiennent to douleur e» amène» la REGULARITE.

névralgie et Rhaasatta»e

Bois de Charpente, Portes
Chassis, Jalousies, Moulures, Ouvrages de Maisons, Ile.

r JL
sfloaetté Prix UNaPLèETBR Ooatoagnle da

1SANTAL de MIDY
Pharmaoien à Pari* 

Supprime Copahu, Cubib» et 
Injection». Guérit en 48 heures 
les écoulements. Très efficace 
dans les maladies de la vessie. 
Il rend olalree lee urtnee les 
plus troubles*

Seaux, Baquets, Planches à Laver, Boites et Caisses d’Emballage.ATELIERS TYPOGRAPHIQUES I
ALLUMETTES, “TELEGRAPHE” de Première Qualité.

ASTHME
CIGARETTES INDIENNES

m ITrwsa», à Montréal : càe» Ltexxi,
MO*» «OuAbeei sb» ls F MsaRskOV

Icament» d-dceiuee

Fourrures a Reductionan CANNABIS INSXCA 
d0 6RIEAULT A Cl*, Phirmioitsi i Parts.

Le plu» efficace des moyens connu» poer com
battre l'asthme, l’oppreealon, la tou 
nerveuse, lee catarrhes, l’Insomnie.

»«
Grandes réduction dans les 

Casques en Loutre, Mouton 
de Perse, Seal, 

Castor, Etc.

Pelleii R.' Dofmaii, Boat, tic Etc

Vin Ai Peptone
<• CHAPOTEAUT

MATICOdeGRIMAULTaC1*
GRIMAULT êc Cle, PhiraieieuA Paria 

INJECTION 4» ■ ATIC0 4* 8MHAULT A Cl* i
elle * »cqui» en quelque» aune* aae répé
tition universelle, ci guérit p» de tempe 
le» écoulement* le» plu» rebelle».

s»»»»»»»*»»»•••
La Peptone eat le résultat de la dlgee- 

tioe de U viande de bœuf par la pepsins 
par feetoeae lui-même. On ooernt 

aiatâ le» malade», le» eMvaleacenU, lee 
Vieillard» et loetee pereoeoe» alleinte» 
d*Anémie par épaleement, Dlree- 
tlone dtfflotlea. Dégoût des rZÎ 
ment», névree, Diabète, Phthisie, 
Dysenterie, Tumeur», Cancers, 
Maladie» de fete et de 1‘eatomae.

CAPSUl ES ta EATIC0 4» 8BIEA0LT A 0'* J
ne fatigarnt pe» l’e»tom»c comme le f«‘ 
toute» le* eap»ule» au copaho liquide et « 
cubébe et ru ri'teat rapidement.

Peaux^de buffles, de chèvre, 
loups-cerviers, etj, chez

JOURNAL

f!JOSEPH COTEQUOTIDIEN ET HEBDOMADAIRE *a-denui se Une vest à Parte I 
, à Montréal : chex Ltxàm», 

le D AIoiu* «40».

l e» MrJicimcnt» 
8 Hue I .viens*

M ANC HO NNI ER 
114 aux XIDKAtr, OTTAW»' SIALADlVe1 DK POITBINI 1 f

Sirop d-Htpopiosphite de Chaux UNIMENT GÉNBAÜBJREAUX fi QRIMAULTA C**, PhanueUsiàParU 
Ce Sirop, aniveraellement recommande par 

lee médecin», jouit d’an* grande efficacité 
dent le» maladies dot Rronohee et du 
Poumon| il gaéritlesRhnmea, Bron
chites et Cataxrrlses le» plat ommiim, 
cicitriie les Tobereulen du Poumon 
de» Phthlai<iuea,»t«pprimelef Quint.» 
de Ton* lnceeeantea qui foui le dé»► 
poir de» malade». Son» ton influence le» 
■near* nocturne» ceasent, l’appétit 
•ngmenu et le malade taeavre rapidement

36 AJV8 DE SUCCÈS
Seul Topique
remplaçant le 
Peu sans dou-

_____ _____leur ni chûte du
poil. — Guérison 
rapide et sûre 
ûes Boiterie»,

Molettes, Vesslgons Engorge- 
a des jambes. Suros, Eparvlns, etc.

GÉMEAU, nS.roeSvHonort.Pari»
MKKMHHKHI

S ALLS DS VARIETES
414. 416 RUE SUSSEX.

Secretaires, BIUlleH»eeec».[Clh«l»w^crç»nlc«. Chal.cc
ClceDcLer, Siîr*-. CeMseZTlle, tepl» de «econdr m.lii, 

Telle, «e feeetree el reeleans, Kidea-xe. peeiec. 
Mlretra, ■■»• lee» re**'11 Uat pour meubler *ne m™.

63H &, 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOY Jtï.N
E.B Peeles de leelee series.

ATELIERS ».

116, RUE ST PATRICEA continuer.

OTTAWA

I

i JFJEÎjTJJ. \
- . »

MALADIES DES ENFANTS ,

SIROPdeRAIFORT iodé
de GRIMAULT A C'».Pharsu«i»uàParu

Papula vingt année» oe midloamant donna 1st 
riaulta’.a laa plu» remarquable» dana lai 
ma'adlaa daa an fa nia pour ramplacar l’huile 
da Ibie da morua at la airop antiaoorbu

H est «oureraln contre l’engorgement et 
l’inflammation de* glande» du cou. le» gourme» 
et le» direrae» éruptions de la peau, de la télé 
et du vi»age. Il excite l’appétit, tonifie le» U mu». 
combat la pâleur el la mollesse des chair» et 
rend aux enfant» leur vigueur et gaieté natu
relle». C'est ou admirable médicament contre 
le» croûte» de lait el nn excellent dépuratif.
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